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INT RODUCTION  

 

Le projet dô®tablissement est construit à partir de la réalité des deux sites Kreuzweg et 

Climont qui composent le CER du VAL DE VILLE.  

Les équipes du Kreuzweg et du Climont ont participé à ce travail de réflexion ainsi que les 

usagers présents, sur lôann®e civile 2015 pour le Climont et la 14ème et 15ème session pour 

le Kreuzweg. 

Les 2 sites ont chacun une habilitation : Le Kreuzweg b®n®ficie dôune convention ASE et 

dôune habilitation PJJ. Il fonctionne par session de 5 mois, dur®e du placement qui nôest pas 

renouvelable, le site est ouvert 310 jours par an. Le Climont b®n®ficie dôune habilitation PJJ, 

fonctionne sur le mode de la file active, pour des placements de 5 à 6 mois renouvelables 

une fois. Lô®tablissement est ouvert 365 jours par an. 

Dans la perspective dôune mutualisation des moyens, la mise en îuvre de projets 

transversaux, dôun d®veloppement de la qualit® et de lôoffre de prestations, les 2 CER ont ®t® 

regroupés à partir du 1er janvier 2015 pour former un seul établissement « Le CER Val de 

Villé. »  

Le CER accueille 14 adolescents âgés de 13 à 17 ans sur 2 sites. Sa mission essentielle 

peut se résumer ainsi : rupture, observation, orientation, individualisation des parcours, pour 

une plus grande autonomie et émancipation des adolescents ayant été orientés vers le CER. 

Le projet dô®tablissement tel que nous lôavons élaboré est conçu comme un élément 

fédérateur facilitant la mobilité du personnel, la mutualisation des compétences et des 

savoirs, dô®largir la r®flexion dô®quipe par des points de vue diff®rents. Le projet devrait 

permettre que se poursuive le travail autour de lôharmonisation des outils relatifs à la loi du 2 

janvier 2002, de rapprocher les crit¯res dôadmission afin dôint®grer les jeunes au Climont par 

ç grappe è afin dôaméliorer la dynamique et cohésion du groupe pour en faire un véritable 

®l®ment dô®volution personnelle. 

Le travail que nous avons entrepris, fondé sur lô®change et le dialogue a permis de mettre en 

lumière un socle commun de principes et de pratiques qui sont à la base de ce projet 

dô®tablissement ®tabli pour 5 ans (2016 ï 2020). 

Le projet dô®tablissement que nous avons élaboré en équipe, découle des missions qui 

nous ont été imparties par lôautorit® publique, ¨ travers les textes l®gislatifs et r®glementaires 

et de celles déclinés par lôARSEA dans son projet associatif. 

Les objectifs principaux ont été définis à partir de nos missions, ils sont interactifs et mis 

en îuvre dans le respect des droits des usagers et en cohérence avec le projet 

personnalisé. Des crit¯res dô®valuation permettent dôen mesurer lôefficacit®. 
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Lôoffre de services qui est proposée sôarticule autour des 4 objectifs principaux, et donne 

corps à nos objectifs opérationnels qui viennent étayer la problématique générale.  

La mise en îuvre de notre offre de prestations ne peut avoir lieu que grâce à des 

ressources : moyens humains, logistiques et financiers. 

Ce projet est inscrit dans une démarche dôam®lioration continue de la qualit® il est 

construit à partir dôobjectifs fondateurs et évaluables. 

Comme tout projet il a une part dôutopie qui se conjugue avec la r®alité des faits, il est nourri 

dôune volonté de tracer une voie avec lôadolescent lui ouvrant un avenir. 

 

 

I.  LõIDENTIT£ DE Lõ£TABLISSEMENT , SA PLACE DANS 

LõASSOCIATION ET LES MISSIONS POURSUIVIES 

 

 

Identification de lô®tablissement 

Å Coordonnées : Centre Éducatif Renforcé « Val de Villé » 13 route des Crêtes 67 200 

URBEIS / téléphone : 03 88 57 39 39 ï fax : 03 88 57 39 79 / mail : 

accueil.cerclimont@arsea.fr  

Å Date dôouverture : A Définir avec les autorités administratives 

Å N° FINESS :  775 641 830 00663  

(nous préconisons de conserver celui du CER du Climont adresse administrative du CER Val 

de Villé)  

Å Gestionnaire : ARSEA siège : 204, avenue de Colmar ï 67000 STRASBOURG ; Registre 

des associations Volume 17, Folio nÁ117. Mission reconnue dôutilit® publique.  

Président : Dr Materne ANDRES 

Directeur Général : Mr René BANDOL 

Directeur de lô®tablissement : Mr Serge ANSTETT  

Å Autorisations : 

CER Climont : 22 octobre 2009, pour 6 à 8 garçons âgés de 13 à 18 ans  

CER Kreuzweg 11 septembre 2009, pour 7 places pour mineurs de 13 à 17 ans confiés sur 

la base de lôordonnance du 2.2.1945 et des articles 375-1 à 375-9 du Code Civil (par 

extension du Ch©teau dôAngleterre) 

mailto:accueil.cerclimont@arsea.fr
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Å Habilitations PJJ :  

CER Climont : 23 février 2009. Renouvellement en cours 

CER Kreuzweg : 3 mars 2011 pour recevoir 7 mineurs de 13 à 17 ans confiés sur la base de 

lôordonnance du 2.2.1945 et des articles 375-1 à 375-9 du Code Civil 

Å Financement : Protection Judiciaire de la Jeunesse 

Å Mode de tarification : Prix de Journées.  

Conventions : Conseil Général, Protection Judiciaire de la Jeunesse. 

Budget : Budget unique déposé pour 2016 et à la demande de la PJJ scission des 2 

budgets. Montant global demandé pour 2016 : 1 979 336 ú 
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1.  Pr®sentation de lõorganisme gestionnaire :  

Association R®gionale Sp®cialis®e dôAction Sociale, dôEducation et dôAnimation : lôARSEA. 

Lôassociation a son si¯ge au 204, avenue de Colmar ¨ STRASBOURG ; elle est présidée par 

le Dr Materne ANDRES et dirigée par M. René BANDOL, directeur général. 

Créée le 6 mars 1946 par décret ministériel, il lui a été confié une mission de service public 

avec mandat dôapporter une aide de technique au secteur naissant çde lôenfance inadapt®eè 

chargée de créer et de gérer des établissements pour répondre aux besoins socio-éducatifs 

et p®dagogiques dôune jeunesse en difficult®s et ¨ lôabandon au sortir de la guerre. 

Fid¯le ¨ lôesprit des fondateurs, elle sôest constamment adapt®e aux politiques publiques en 

matière sociale et médico-sociale. Elle a développé des actions en direction des personnes 

en situation de handicap (1960) et en direction des personnes en difficultés sociales (1980). 

Depuis 1991 la mission de lôassociation est reconnue dôutilité publique. 

 

Les valeurs qui soutiennent les engagements de lôARSEA sont au service dôune mission 

dôint®r°t général visant à la protection des personnes fragilisées, vulnérables, dépendantes 

qui nécessitent un accompagnement personnalisé conduisant à leur émancipation 

personnelle et citoyenne. 

Elles sôinscrivent dans une longue tradition humaniste rh®nane ¨ lô®coute et au service de la 

personne, dans le respect de sa dignité et le souci de son épanouissement.  

Elles sôarticulent autour : 

ï Du respect des droits, de la singularité et de la dignité de toute personne humaine, 

ï De lôattachement ¨ lôarticle 1 de la constitution « la France est une république indivisible, 

laµque, d®mocratique et socialeé Elle respecte toutes les croyances è 

ï De lô®coute et du dialogue pour des interventions port®es par un esprit dôouverture, et de 

tolérance, 

ï Du refus de toute ségrégation associée à la volont® dô®mancipation et dôinclusion 

sociale. 

 

LôARSEA sôengage concrètement à garantir et protéger les libertés et droits fondamentaux 

des usagers à travers une exigence et une ambition qui la conduise à : 

- Lutter contre toutes les formes de discrimination 

- Défendre une vision du monde humaniste et solidaire 
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- Diffuser et mettre en îuvre une culture de la bientraitance 

- Personnaliser une offre de qualité fondée sur la diversité des expériences 

- Rester ouvert ¨ la recherche, ¨ lôinnovation au regard de lô®volution des usagers  

 - Initier des partenariats pour favoriser des logiques de parcours et des démarches 

dôempowerment  

 - Promouvoir un management fondé sur le respect le dialogue et la responsabilité. 

 

LôARSEA forte de plus de 1100 salariés, accompagne chaque année près de 11 000 

b®n®ficiaires, ¨ travers la gestion de 40 ®tablissements regroup®e par secteur dôactivit® en 3 

p¹les dôactions :  

ï P¹le Protection de lôEnfance : Accompagnement des jeunes en difficultés 

psychosociales 

ï Pôle Handicap : Actions diversifiées en direction de personnes en situation de handicap  

ï Pôle Développement Social : Prise-en compte dôadultes en pluri-difficultés et de seniors. 

 

Dans son Projet 2015 -2019, lôassociation a retenu quatre axes de réflexion et dôaction : 

ï Poursuivre un développement pertinent et maitrisé, 

ï Rechercher la coh®rence et lôefficacit® de lôaction associative, 

ï Dynamiser la politique de communication ¨ lôinterne et ¨ lôexterne, 

ï Apporter des réponses territorialisées par lôouverture partenariale sur et à la région 

Grand-Est. 

 

Repr®sentant de la soci®t® civile, lôARSEA, dans une continuit® historique, se positionne par 

ses engagements comme acteur des politiques publiques en matière sociale et médico-

sociale. 

Dans cet esprit, lôARSEA sôest fixée un impératif qui fédère ses membres et souligne ses 

finalités :  

Une place pour chacun é Un projet pour tous é 
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2.  Les  caractéristiques du CER  

 

a) Localisation, zone dôintervention 
 

Les 2 sites du CER sont situés dans la montagne vosgienne, le premier dans la commune 

dôURBEIS et le second dans le HOHWALD, 15km les s®parent. Cette position g®ographique, 

loin des grandes agglomérations, constitue une grande rupture pour les jeunes et répond 

aux besoins du dispositif. 

Lôadresse de la structure, issue du regroupement des deux CER, se situera au Climont 

Commune dôUrbeis. En effet, ce service fonctionnant en file active, ouvert tout au long de 

lôann®e est toujours joignable par les partenaires. Il permet par ailleurs dôaccueillir les 

réunions de lô®quipe de direction et le cas ®ch®ant des assembl®es pl®ni¯res de lôensemble 

des salariés. Le directeur y aura son bureau. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

b) Bref historique des deux sites 
 

Au d®part il sôagit de deux CER ind®pendants qui ont ®t® repris par lôARSEA. Les mineurs 

sont placés en ex®cution dôune décision prise dans le cadre de lôordonnance du 2 f®vrier 

1945 et de lôarticle 375 de lôAide Sociale ¨ lôEnfance.  

Dès lôorigine le placement a pour objectif un travail dans la durée avec le mineur pour lui 

permettre dôinfl®chir sa personnalité pour une évolution personnelle, tant sur le plan 

psychologique que familial et social.  

Plan dôacc¯s du service du KREUZWEG 

 
Plan dôacc¯s du service du CLIMONT  
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1. « Les sources du Climont » 

Le CER est issu dôune unit® de vie g®r®e par lôassociation ç Cheval pour Tous » créée au 

début des années 90 qui a eu une histoire judiciaire mouvementé. Son public était composé 

de mineurs délinquants. Le but de ses actions ®tait lôinsertion sociale des jeunes, le support 

du projet bas® sur lô®quitation. Après sa fermeture il a ®t® repris et g®r® par lôassociation Les 

Sources du Climont et en 2010 cette petite association a choisi de rejoindre lôARSEA qui en 

a assuré la gestion définitive à compter du 1er janvier 2011. 

 

2. Le Kreuzweg 

Le Centre Educatif Renforcé du Kreuzweg a été créé en 2001 par lôassociation ç CER de 

lôIll è, ferm® en 2008 suite ¨ une liquidation judiciaire pour insuffisance dôactif. Côest ¨ la 

demande des autorit®s de tarification que lôARSEA a repris la gestion de lô®tablissement. 

Ainsi, le 11 septembre 2009, lôARSEA est autoris®e ¨ cr®er le CER Kreuzweg par extension 

de lôEtablissement Educatif et P®dagogique ç Le Ch©teau dôAngleterre », situé à Bischheim. 

Cette annexion du CER au Ch©teau dôAngleterre, explique la double habilitation de 

lô®tablissement. La premi¯re session a eu lieu en décembre 2009.  

 

3.  Le cadre juridique et ré glementaire  

Ce projet dô®tablissement sôinscrit dans le cadre légal et réglementaire régissant la prise en 

charge des mineurs délinquants. 

a) Un cadre législatif 

ï Lôordonnance du 2 f®vrier 1945 : lôordonnance NÁ45-174 du 2 février 1945 relative à la 

délinquance juvénile est le texte fondateur de la justice des mineurs. Cette disposition 

repose sur 3 principes qui sont : 

ï La primaut® de lô®ducatif : ¨ travers son article 2, lôordonnance de 45 réaffirme la 

pr®®minence des mesures de protection et dô®ducation au d®triment de 

lôincarc®ration, 

ï La spécialisation des juridictions des mineurs : elle instaure le traitement des 

situations de délinquance juvénile par une juridiction spécialisée. Ainsi furent 

créés les juges des enfants, le tribunal pour mineurs et la cour dôassises des 

mineurs délinquants.  

ï Lôindividualisation de la r®ponse judiciaire par la reconnaissance de la 

personnalité du jeune : elle définit le niveau de responsabilité en fonction de son 
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©ge. Une pr®somption dôirresponsabilit® est reconnue pour les mineurs de moins 

13 ans, elle est simple pour ceux de 13 à 16 ans et facultative pour les plus 16 

ans.  

 ï La Loi du 2 janvier 2002 : cette mesure promeut les droits des bénéficiaires à travers son 

article 311-3 du CASF. Elle exige le respect de la dignit®, de lôintimit®, de la vie priv®e et de 

la sécurité de la personne accueillie, mais également son implication dans les décisions qui 

la concerne, à défaut son représentant légal. La loi du 2 janvier 2002, redéfinit les missions 

de lôaction sociale et m®dicosociale, r®nove la planification, clarifie le r®gime des 

autorisations, crée les pratiques évaluatives, consolide les procédures de contrôle renforce 

la coopération.  

ï La loi PERBEN N°2002-1138 qui modifie le texte de lôordonnance de 1945 et renforce les 

règles pénales pour les mineurs avec pour réponse la création des Centres Educatifs 

Renforcés. 

ï Les lois du 5 mars 2007 : deux lois ont été adoptées à cette date.  

La première réforme la protection de lôenfance en g®n®ral et la seconde est spécifique à la 

PJJ. 

La loi du 5 mars relative ¨ la protection de lôenfance réaffirme les principes de la loi du 2 

janvier 2002 en matière des droits des usagers. 

La loi du 5 mars 2007 pour la prévention de la délinquance sôinscrit dans la logique du 

renforcement des mesures répressives de la délinquance. Elle laisse aux magistrats la 

libert® de d®cision des mesures et le respect des dispositions de lôordonnance de 1945 

chaque fois que la mesure est pertinence. Elle prévoit la possibilité pour le juge de prendre 

des sanctions éducatives en direction des jeunes délinquants dès leur 10ème anniversaire ; la 

possibilit® dôune poursuite de la proc®dure p®nale d¯s lô©ge de 13 ans : ainsi la présomption 

dôirresponsabilit® simple ®tablit par lôordonnance de 45 est annul®e. Elle prévoit également : 

- une présentation immédiate devant une juridiction de mineurs pour les jeunes de 

plus 16 ans dont la peine dôemprisonnement est au moins égale à 3 ans ; En cas 

dôacte d®linquance grave, lôexcuse de minorit® nôa plus force de vigueur, 

- la prévention de la violence contre autrui par le renforcement de la sanction contre 

ces types de délits, 

- la prévention des mineurs contre le cyber criminalité, 

- les articles 375 et suivants du Code civil relatif à la protection de lôenfance. 

 



CER Val de Villé - Projet dô®tablissement 2016 ï 2020 

 

 
13 

b) Le cadre réglementaire  

 ï le cahier des charges de la PJJ relatif aux centres éducatifs renforcés 

Ce cahier sôinscrit dans le cadre :  

- du décret n°2007-1573 du 6 novembre 2007 relatif aux établissements et services du 

secteur public de la Protection Judiciaire de la Jeunesse, 

- du décret n°2010-240 du 2 mars 2010 relatif au ressort territorial, ¨ lôorganisation et aux 

attributions des services déconcentrés de la Protection Judiciaire de la Jeunesse, 

- de la circulaire dôorientation du 12 f®vrier 2010 relative ¨ lôaction dô®ducation dans le cadre 

pénal, 

- de la circulaire dôorganisation territoriale du 2 avril 2010 relative aux conditions dôapplication 

du décret n°2010-240 du 2 mars 2010. 

 

 c) Autres références  

- Lôarticle 40 de la convention internationale des droits de lôenfant fixe le cadre : « Tout enfant 

suspect®, accus® ou reconnu coupable dôavoir commis un d®lit a droit à un traitement qui 

favorise son sens de la dignité et de la valeur personnelle, qui tient compte de son âge et qui 

vise sa r®int®gration dans la soci®t®. Lôenfant a droit ¨ des garanties fondamentales, ainsi 

quô¨ une assistance juridique ou ¨ toute autre assistance appropriée pour sa défense. La 

procédure judiciaire et de placement en institution doivent être évités à chaque fois que cela 

est possible ». 

- la ligne directrice adoptée par le Conseil de lôEurope le 17 novembre 2010, sur une justice 

adaptée aux mineurs avec pour objectif, lôam®lioration de lôacc¯s ¨ lôinformation des mineurs, 

mais aussi à leur prise en charge par la justice.  

- les recommandations de bonnes pratiques professionnelles, générales et spécifiques, 

®labor®es par lôANESM (voir chapitre V). 

 

4.  Les missions imparties  

Les missions telles quôelles sont con­ues et mises en îuvre par le CER proc¯dent des 

missions définies par la protection judiciaire de la jeunesse, par le code de lôaction sociale et 

des familles en lien avec celles fixées par lôassociation. 
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a) Le décret 2007 ï 1573 du 6/11/2007 relatifs aux établissements et 
services du secteur public de la protection judiciaire de la 
jeunesse  

Titre 1, définition et missions et notamment les points 2 et 4 

« Les établissements et services du secteur public de la protection judiciaire de la jeunesse 

du ministère de la justice exercent les missions suivantes : 

Point 2 : La mise en îuvre des décisions de l'autorité judiciaire prises en application des 

législations et réglementations relatives à l'enfance délinquante, à l'assistance éducative ou 

à la protection judiciaire des jeunes majeurs. A ce titre, les établissements et services 

assurent : 

a) Selon les cas, la mise en îuvre et le suivi des décisions civiles et pénales prononcées 

par les juridictions à l'égard des mineurs et des jeunes majeurs en application de 

l'ordonnance du 2 février 1945 relative à l'enfance délinquante, des articles 375 à 375-8 du 

code civil, du code pénal et du décret du 18 février 1975 fixant les modalités de mise en 

îuvre d'une action de protection judiciaire en faveur des jeunes majeurs à savoir les 

mesures éducatives, les mesures de sûreté, les sanctions éducatives, les peines et 

aménagements de peines ; 

b) Une intervention éducative continue auprès de tous les mineurs incarcérés ; 

c) L'organisation permanente, sous la forme d'activités de jour, d'un ensemble structuré 

d'actions qui ont pour objectifs le développement personnel, l'intégration sociale et l'insertion 

professionnelle du mineur ou du jeune majeur  

Point 4 : La participation aux politiques publiques visant : 

a) La coordination des actions de la direction de la protection judiciaire de la jeunesse avec 

celles des collectivités publiques en vue d'assurer une meilleure prise en charge des mineurs 

délinquants ou en danger ; 

b) L'organisation et la mise en îuvre d'actions de protection de l'enfance et de prévention de 

la délinquance. » 

 

a) Lôarticle L 221-1 du code de lôaction sociale et des familles  

stipulent que les missions imparties consistent : 

- A apporter un soutien matériel, éducatif et psychologique, tant aux mineurs et à leurs 

familles et à tout détenteur de l'autorité parentale confronté à des difficultés risquant de 

mettre en danger la santé, la sécurité, la moralité de ces mineurs ou de compromettre 
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gravement leur éducation ou leur développement physique, affectif, intellectuel et social 

qu'au mineur émancipé et majeur de moins de 21 ans confrontés à des difficultés familiales, 

sociales et éducatives susceptibles de compromettre gravement leur équilibre. 

- A mener, en urgence, des actions de protection en faveur des mineurs en difficulté, à 

pourvoir à l'ensemble des besoins des mineurs confiés, à veiller à leur orientation en 

collaboration avec leurs familles ou leur représentant légal. 

- A mener des actions de prévention des situations de danger à l'égard des mineurs, 

transmettre les informations préoccupantes dans les conditions prévues à l'article L2 126-3. 

- A veiller à ce que les liens d'attachement noués par l'enfant avec d'autres personnes que 

ses parents soient maintenus, voire développés, dans son intérêt supérieur. 

 

b) Les missions définies au cahier des charges  

Les CER prennent en charge, dans le cadre dôune action ®ducative renforc®e, 5 ¨ 8 mineurs 

délinquants multiréitérants âgés de 13 à 18 ans et des majeurs quand leurs situation pénale 

le justifie, sur une session de 4 mois maximum.  

La prise en charge peut reposer sur 2 modalités : 

- fonctionnement en sessions collectives  

Dans un temps déterminé et à date fixe, la d®marche p®dagogique sôappuie sur la 

constitution dôun groupe de mineurs.  

- fonctionnement en session individualisées (file active). Ce fonctionnement permet 

dôaccueillir des mineurs tout au long de lôann®e (365 jours). La constitution dôun groupe nôest 

pas un préalable à la prise en charge. 
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c) Le schéma départemental du Bas Rhin dans son axe 5  

relatif aux modalités prise en charge, à lôadaptation est la graduation des réponses aux 

problématiques nouvelles des enfants et des adolescents, en mettant en avant le soutien à 

des logiques de parcours qui inclut les compétences de la famille. 

 

d) La mission fixée par lôassociation  

sôarticule avec celles imparties par la protection judiciaire de la jeunesse et celle de lôaide 

sociale ¨ lôenfance : 

LôARSEA exerce une mission dôint®r°t g®n®ral visant ¨ la protection des personnes 

fragilisées, vulnérables, dépendantes qui nécessitent un accompagnement personnalisé 

conduisant à lô®mancipation personnelle et citoyenne. Dans ce contexte lôassociation sôest 

engagée dans la gestion des centres éducatifs renforcés, pour offrir une alternative 

®ducative ¨ lôincarc®ration des mineurs en leur offrant un cadre s®curisant et contenant leur 

permettant de se reconstruire sur dôautres bases que la d®linquance. 

 

II LA  POPULATION BÉNÉFICIAIRE  

 

1.  Profil des personnes accueillies  : problématiques et 

évolutions  

 

a) Ages 
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Le Centre Educatif Renforcé du Val de Villé accueille des garçons âgés de 13 à 17 ans qui 

ont ®puis® toutes les ressources de lôAide Sociale ¨ lôEnfance et pour lesquels un 

accompagnement diff®rent de cette prise en charge traditionnelle sôimpose.  

La moyennne dô©ge de la population accueillie est fluctuante.  

Par ailleurs, on assiste à un rajeunissement de lô©ge des mineurs sur des demandes 

dôadmission, ®l®ments que ne fait pas ressortir cette figure. 

 

b) Le profil  

Le public est composé de 

mineurs primo délinquant 

qui à un moment ou un 

autre ont commis des 

écarts de conduite en 

infraction aux lois sociales, 

sanctionnés par la justice. 

Les actes délictueux pour 

les lesquels les jeunes sont 

mis en cause sont : vols, 

agressions et violences, 

d®gradations, usage de stup®fiants, viol, abus sexuel, outrage et lôalcool. Ces actes de 

d®linquance sont ¨ lôorigine du placement du jeune au CER. Ces comportements mettent les 

jeunes en danger pour eux-mêmes, mais aussi pour les autres. 

Un enfant d®linquant est un enfant en danger quôil faut prot®ger et accompagner pour 

®viter quôil recommence de nouvelles infractions. Côest dans cette perspective que les 

jeunes sont accueillis au CER. Lôobjectif est de les prot®ger de la situation de danger 

¨ laquelle il sôexpose et expose les autres.  

 

c) Le parcours scolaire  

 La grande majorité des usagers a eu un parcours scolaire chaotique avec de réelles 

difficult®s dôadaptation au cadre et au contenu des apprentissages. On constate de grandes 

carences dans la langue française qui impactent les autres matières et conduisent à des 

résultats catastrophiques entrainant un rejet global et massif de lô®cole.  



CER Val de Villé - Projet dô®tablissement 2016 ï 2020 

 

 
18 

Certains usagers sont inscrits dans des classes spécialisées notamment les CLIS ou 

SEGPA. Certains ont d®croch® du syst¯me scolaire d¯s lô®cole primaire, dôautres ¨ partir du 

collège.  

Leurs difficultés dôapprentissage se traduisent par des troubles du langage écrit et oral avec 

une écriture parfois phonétique, une capacité de lecture très parcellaire, une 

incompréhension des énoncés. Ils peinent ¨ sôexprimer. On constate ®galement des 

difficult®s dans lôacquisition des comp®tences arithm®tiques et des habilit®s num®riques, ce 

qui entraine : le retard scolaire, le manque de confiance en soi et dôestime de soi, le 

décrochage scolaire, lôexclusion scolaire : autant dô®l®ments qui conduisent ¨ lôint®gration 

dôune image n®gative de soi et sont constitutifs dôune grande souffrance psychique et de 

comportements asociaux. 

 

d) Problèmes de santé 

Les mineurs accueillis ont des problèmes de santé physique et psychique souvent 

importants liés à leur mode de vie antérieur, ¨ lôabsence de soins et un environnement 

parfois mortifère. 

 

2  CONTEXTE FAMILIAL  

 

 Les jeunes que nous 

recevons au C.E.R ont tous 

une problématique familiale 

complexe : ils proviennent 

de foyers familiaux dont 

lôhistoire est dramatiquement 

compliquée et parfois 

obscure, elle offre peu de 

repères positifs et se 

caractérise par une forme de 

désorganisation, o½ les relations sôenchev°trent sans faire sens, rendant les liens 

inextricables. Cette fragilité émotionnelle et relationnelle emp°che dôassumer lorsque cela se 

présente toute forme de recomposition familiale ou de monoparentalité. 

Lôincoh®rence du mode dôexistence, sur fond de précarité financière et culturelle, se 

manifeste notamment par les violences intrafamiliales, de la maltraitance, le recours à 
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lôalcoolisme et autres formes dôaddiction. À ce tableau sôajoutent la plupart du temps le 

ch¹mage, lôexclusion, la désaffiliation auquel on peut associer dans certains cas des troubles 

psychopathologiques nécessitant des passages en hôpital psychiatrique, des problèmes 

judiciaires lourds avec incarcération. 

 

3  Les é volutions probables impactant le profil du public  

Les mutations sociétales, la transformation des normes sociales, la crise économique 

endémique durcissent les antagonismes et génèrent une radicalisation des conduites aussi 

bien dans lôespace privé que public. Une forme de communautarisme exacerbé porteur 

dôexclusion et de rejet, le phénomène social grandissant de désinstitutionalisation, 

produisent des situations nouvelles et inédites quôil nous faudra prendre en compte dans 

notre accompagnement individuel en lien avec un projet global dô®tablissement. 

Dôautre part la violence, les troubles psychiatriques, les différentes formes de socio-pathie, 

nous paraissent prendre des formes plus soutenues et généralisées. 

Les situations familiales déjà complexes se dégradent rapidement et le travail avec les 

familles n®cessitera dô°tre repens® dans un contexte plus clivant et conflictuel. 

 

4  Les besoins des usagers et leurs é volutions  

Lôaction ®ducative sôappuie sur la reconnaissance de lôusager dans sa singularit® et 

lôidentification de ses besoins et attentes. 

 

a) Dans le registre des besoins nous pouvons lister quelques éléments en précisant 

quôils sont tous interdépendants : 

- Besoins élémentaires : nourriture s®curit® hygi¯ne soinsé 

- Besoins affectifs : Relation à lôautre, recherche de la reconnaissance, du bien-être. 

- Besoins de sécurité, de protection, de lôeffectivit® de lôacc¯s au droit, à la santé et aux 

soins. 

- Besoin dôexister dans sa singularit® : confiance en soi, reconnaissance de soi positive, si 

autonomie. 

- Besoin de se sentir reconnu et inclus dans la société, confiance dans les autres, dans les 

institutions.  
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- Besoin de repères sociaux, dôun cadre sécurisant, de limites, dô®coute, dôempathie. 

- Besoin dô°tre motivés, valorisés, reconnus, et accompagnés vers lôautonomie. 

 

b) Lô®volution des besoins  

Nous constatons que les jeunes sont « rageusement » à la recherche de repères tout en 

supportant de moins en moins les principes dôautorit®, cette attitude est à associer à une 

difficulté acquise ¨ se projeter dans lôavenir par rejet virulent des institutions et une 

impossibilité croissante à gérer la frustration. 

Ces ®l®ments dô®volution réinterrogent les processus éducatifs que nous mettons en îuvre 

pour les années à venir et les repères que nous pouvons mobiliser utilement pour baliser des 

parcours vers lôinclusion sociale. Plus que jamais se pose la question des suites pertinentes 

et efficaces à donner au placement en CER. 
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III LES OBJECTI FS PRINCIPAUX ET LEURS CRITERES 

DõEVALUATION  

 

Lô®tablissement accueille des adolescents pour lesquels les solutions de prise en charge 

classiques ont été épuisées. Lô®tablissement d®ploie tous les moyens dont il dispose pour 

créer les conditions de la prise en compte des usagers comme auteurs et acteurs de leurs 

projets. 

Pour ce faire, en lien avec les missions imparties, nous nous sommes fixés quatre objectifs 

principaux interdépendants, qui se déploient en objectifs opérationnels constitutifs de notre 

offre de services (chapitre IV). 

 

1. Positiver la rupture  

Nous adh®rons ¨ la notion de rupture telle quôelle est définie dans le cahier des charges : le 

séjour en centre éducatif induit de fait des changements dans les habitudes de vie, créant de 

nouveaux rep¯res mobilisables dans lôaction ®ducative. 

Ces nouvelles modalit®s dôexistence offrent les moyens de rompre avec les conduites 

d®linquantes, dôabr®ger la s®rie dô®checs qui a ponctu® leur parcours cr®ant ainsi les 

conditions dôun changement profond dans les comportements. Cette dynamique est 

nécessaire mais non suffisante à la construction identitaire (voir point 2) et favorise 

lôacceptation dôune nouvelle image de soi non référée à des comportements proscrits. 

Cette démarche doit sôinscrire dans une continuit® de fa­on ¨ ce que lô®lan ne soit pas bris® 

à la fin de la mission mais au contraire pris en compte à travers une logique de parcours 

accompagné et ouvert. 

Notre objectif est de faire de la rupture un tremplin dans un processus de transformation 

durable et positive des représentations subjectif et social de soi, des autres et des 

institutions. 

Crit¯res dô®valuation : 

- Capacit® ¨ sôadapter au « choc » de la nouveauté, 

- Capacit® ¨ vivre lôincertitude li®e aux situations nouvelles, 

- Capacité à faire le deuil des expériences anciennes liées à la délinquance, 

- Capacit® ¨ sôouvrir à des expériences nouvelle, 

- Capacité à se projeter. 
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2. Accompagner lõusager dans sa construction 

identitaire et sa remobilisation  

La construction identitaire est un moment particulièrement sensible à lôadolescence, le 

passage de lôenfance à lô©ge adulte nôa rien ç dôun long fleuve tranquille ». Les 

transformations corporelles dues à la croissance associée aux développements affectifs 

conduisant à une maturité sexuelle, transforme lôimage de soi, et crée de lôincertitude 

génératrice dôangoisse. Les acquis sur le plan cognitif en modifiant le rapport au monde 

obligent lôadolescent ¨ affronter des situations nouvelles pour lesquelles il nôest pas préparé, 

côest tout son univers qui vacille. Dans cette p®riode de grande fragilit®, lôadolescent est 

souvent contraint dôexhiber sa toute-puissance, pour se prouver et prouver aux autres quôil 

existe, il est à la recherche de limites et ne recule pas devant les conduites à risques. Il se 

mesure ¨ lôautorit®, dans des tentatives dôautonomisation parfois désespérées et souvent 

inefficaces. 

Côest une p®riode difficile pour tous les adolescents, toujours évoquée en termes 

de « crise », cette période se complexifie et sôintensifie pour les adolescents en très grande 

difficulté que nous accueillons au CER. 

Les adolescents avec lesquels nous travaillons nôont pas b®n®fici® dôun accès aux 

contraintes de la vie en société à travers une éducation structurante. Ils ont vécu des 

ruptures dès lôenfance, ruptures que nous pourrions qualifier de fractures multiples tant leurs 

répercussions ont entraîné de souffrances générant des comportements réactifs de défense 

socialement inacceptables. Ils nôont pas intériorisé les codes permettant de vivre parmi les 

autres en bonne intelligence, ce qui les conduit à se construire contre, et non pas avecé  

Leurs parents souvent eux-mêmes pris dans la tourmente des difficultés sociales et 

psychiques nôont pas pu cr®er les conditions dôune construction identitaire fondée sur 

lôestime de soi dans le cadre de rapports sociaux permettant la création de lien social. Dans 

un climat familial délétère voir mortifère la construction psychique est chaotique, la pauvreté 

relationnelle et langagière entraîne le passage à lôacte comme le mode dôexpression 

privilégié dans un univers qui ne fait pas sens. La violence dans ses différentes formes 

cache souvent lôimpossibilit® de supporter la moindre frustration, elle est une échappatoire à 

une situation insoutenable. 

Pour les usagers du CER se combinent les carences issues dôune enfance perturb®e avec la 

« crise » de lôadolescence où se réactualisent des problèmes anciens, sans quôils aient les 

moyens de les dépasser. 

Le placement accentue, au départ leur rejet de la société, de ses normes, de ses valeurs en 

aiguisant leur frustration et leur colère, toujours au bord de lôexplosion, ils sont déstabilisés et 

déstabilisants. 
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Notre objectif est de favoriser leur construction identitaire grâce à la mise en place de 

repères et de limites, r®pondant ¨ leurs besoins dô°tre ç contenus è pour quôils puissent 

circonscrire une place, leur place et faire connaissance avec un autre aspect dôeux ï même. 

Le processus identitaire passe par la construction, la reconstruction de soi, cela est rendu 

possible grâce à des relations éducatives et sociales fortes et raisonnées qui sôinscrivent 

dans un syst¯me dôaction allant de la gestion de la vie quotidienne, à des programmes 

dôactivit®s vari®es et en sôappuyant fortement sur une augmentation des capacités cognitives 

grâce à une scolarité adaptée.  

Lôenjeu de nos strat®gies éducatives consiste à créer un environnement qui permettra à 

lôusager de se structurer et de se valoriser, en dehors des conduites et des actions 

répréhensibles qui ont justifié son accueil au CER. Cette phase passe par une remobilisation 

de ses capacités psychiques et sociales. Il sôagira pour nous de lôaccompagner dans la 

découverte de lui-même, de ses potentialités cognitives, lui permettant de prendre de la 

valeur à ses propres yeux, de transformer positivement son image de soi. 

Ainsi notre objectif sôinscrit dans un double mouvement de déconstruction / construction : 

ï Sortir des schémas de la délinquance et des conduites à risques, faire le deuil 

des conduites anciennes offrant des satisfactions socialement non- admises, 

ï Pour entrer dans un processus dôempowerment que nous traduirons par capacité 

dôagir, de sô®manciper ¨ travers une qu°te identitaire structurante. 

Nous savons que la construction identitaire est lôenjeu de toute une vie, dôo½ lôimportance 

des logiques de parcours, dôune forme de continuit® permettant lôappropriation de 

compétences sociales, dôapprivoiser un univers en perpétuelle mutation. 

 Les crit¯res dô®valuation : 

ï La capacité à gérer sa frustration et à différer ses demandes, à maîtriser la 

violence des pulsions, 

ï La capacité à gérer ses émotions et à les mettre en mots pour les exprimer plutôt 

que de passer ¨ lôacte, 

ï La capacité à intégrer les expériences satisfaisantes, à apprendre de 

lôexp®rience, pour se construire, 

ï La capacité à donner et à intégrer une bonne image de soi : posture, tenue, façon 

dô°tre et de sôexprimeré 

ï La capacité à se préoccuper de sa santé, 

ï La capacité à intégrer une image corporelle en transformation, 

ï La capacité à parler de soi de ses sentiments, de ses besoins, de ses attentes, 
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ï La capacité à se sentir inclus dans un groupe et à maintenir des relations 

positives, 

ï La capacit® ¨ sôimpliquer dans les programmes dôapprentissage scolaire et 

dôactivit®s qui lui sont propos®es. 

 

3. Géné rer un processus de socialisation et des 

capacité s à se projeter  

La socialisation est la condition du vivre ensemble. Il sôagit pour lô®tablissement de créer une 

organisation conduisant lôadolescent ¨ sôapproprier ou se r®approprier les règles de vie en 

société. Le quotidien au CER est structuré par des règles imposées par la vie en groupe 

impliquant lôint®gration de normes, de codes auxquels le jeune ne peut déroger. Lôaction 

éducative et sociale permet aux jeunes de d®couvrir et dôacqu®rir les codes sociaux qui 

régissent les relations humaines. En cela, côest un v®ritable apprentissage de 

lôinterd®pendance, il fait lôexp®rience dô°tre un parmi dôautres, et par ricochet de vie en 

soci®t®. Il nôy a en effet pas dôapprentissage et dôexercice de la liberté sans contraintes. 

Nous ne confondons pas lôusager avec les actes d®lictueux quôil a pu commettre, nous 

prenons en compte les difficultés qui sont les siennes mais aussi ses potentialités, ses 

possibilit®s de d®veloppement et dôapprentissage. 

Nous essayons dôinstaurer un cercle vertueux entre le respect de soi et le respect des autres 

à travers la vie collective dans ce quôelle produit comme situation permettant de faire le lien 

avec autrui, dôentrer dans un processus dô®changes, de don contre don ou la réciprocité et la 

règle. Il est important de conforter lôadolescent dans son pouvoir dôagir, dans un cadre large, 

de normes, de valeurs, de façon de faire, de façon de dire, socialement admis en favorisant 

son implication dans la vie collective.  

 

Cette démarche met le collectif au service dôun projet personnel, le cadre de vie et les 

modalités dôaccompagnement, les instances dôexpression, les bilans dô®tape sont autant 

dô®l®ments qui le conduisent peu ¨ peu ¨ se projeter vers lôavenir. 

Dôautre part les travailleurs sociaux travaillent sur leur propre rapport ¨ la norme pour tenir 

des positions juste avec la conscience quôune norme est fluctuante dans le temps et dans 

lôespace. 

 

Crit¯res dô®valuation : 

ï Respect des règles de vie/ groupe, 

ï Amélioration des relations avec les adultes figures dôautorit®, 
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ï Amélioration globale des relations avec un entourage large, 

ï Relations entre pairs moins conflictuelles, voire amicales, 

ï Capacité à se penser en dehors du moment présent référence au passé et à 

lôavenir, 

ï ątre plus ¨ lôaise dans les situations nouvelles, adapter sa conduite en fonction 

des situations. 

 

4. Ré tablir et soutenir les liens familiaux  

La famille est un partenaire majeur dans la construction projet de son enfant. Lôinscription de 

lôusager dans lô®tablissement ne peut sôimaginer sans lôadh®sion des parents. Leur 

coopération sera recherchée à toutes les étapes de la prise en charge : histoire de 

lôadolescent avant son entrée au CER, élaboration du projet personnalisé, orientation et suite 

au séjour en CER. 

La consultation de la famille est une pierre angulaire de lôeffectivit® de la prise en compte des 

besoins et attentes de lôusager. Il y a des situations où cette démarche est rendue impossible 

par un refus manifeste de coopération. Nous différencions cette attitude avec celle liée à 

lôappr®hension de la rencontre, ¨ la nouveaut® de la situation, ¨ la crainte du jugement pour 

des parents peu habitu®s ¨ ce quôon leur recherche leur collaboration et leur avis. Nous 

visons à restaurer chaque fois que possible les liens familiaux, lorsque côest dans lôint®r°t de 

lôadolescent. Certains font le choix de rompre les liens avec leur famille, choix que nous 

respectons après en avoir discuté avec eux. 

Dans tous les cas de figure nous respectons les décisions de justice. 

 

Crit¯res dô®valuation : 

ï Acceptation même formelle du placement par la famille,  

ï Évolution de son opinion sur le placement, 

ï Nombre de rendez-vous honorés par la famille ou les représentants légaux, 

ï Nombre de contacts initiés par la famille ou les représentants légaux, 

ï Diminution des réclamations sur les modalités factuelles de prise en charge, 

ï Nombre de retours en famille souhaités et réalisés. 

 



CER Val de Villé - Projet dô®tablissement 2016 ï 2020 

 

 
26 

Ces objectifs et leurs crit¯res dô®valuations sóinscrivent dans le cadre du respect des droits et 

libertés individuelles des usagers énoncés aux articles L. 311 ï 3 à L. 311 ï5 du code de 

lôaction sociale et des familles. Ils sont respectueux des termes de la charte des droits et 

libertés de la personne accueillie, ces droits que nous garantissons ne pourrons pas faire 

obstacle ¨ lôex®cution des d®cisions de lôautorit® judiciaire. 

Remarque : la liste des crit¯res nôest pas exhaustive, de m°me que leur formulation nôest 

pas stabilisée. La pratique nous permettra dôen mesurer la pertinence et de proc®der aux 

ajustements nécessaires. 
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IV. LõOFFRE DE SERVICE ET SON ORGANISATION 

ARTICULEE AUX OBJECTIFS OPERATIONNELS  

 

Lôoffre de prestations telle que nous lôavons construite découle des objectifs principaux et 

donne corps et sens à nos objectifs opérationnels. Nous attendons des effets de ces 

prestations quôelles dynamisent de façon tangible le cheminement des adolescents vers 

lôacquisition de comp®tences sociales et provoquent une évolution leur permettant de croire 

¨ leurs possibilit®s dôavenir. 

 

1 . Le cadre de vie et les modalités dõaccompagnement 

 

a) Lôhabitat : des lieux consacrés ¨ lôh®bergement source de 
repères 

Le CER Val de Villé est implanté sur deux sites dans les Vosges séparées de 15 km, ils 

répondent chacun à des caractéristiques permettant de réaliser les missions fixées par les 

textes. Lôam®nagement est simple et offre un confort minimal mais en phase avec les buts 

recherchés. Lôemplacement des deux sites permet un véritable dépaysement et une rupture 

pour des jeunes venant de milieux urbains. Lôéloignement du mineur de son milieu et la 

rupture avec son mode de vie habituel est facilitée par la localisation des deux sites et la 

possibilit® quôils offrent de mettre en place des activités nouvelles et parfois déconcertantes, 

dôimposer un rythme de vie et des conditions dôexistence qui tranchent sur ce quôils ont 

connu jusquôalors. 

Lôam®nagement des lieux facilite la conjugaison dôune prise en charge individuelle et dôune 

prise en charge du collectif.  

Lôagencement des lieux permet également de différencier lôattribution des locaux en fonction 

de leur destination : dôespace personnel avec des chambres individuelles et de parties 

communes marquant la séparation vie privée/ vie publique, la différenciation jour/ nuit, 

complétée par des lieux réservés aux adultes/ adolescents. Des espaces intermédiaires, hall 

dôentr®e, jardin font le lien entre lôespace priv® et lôespace collectif et ont une fonction non 

codifiée, offrant une certaine respiration. Les deux sites permettent dôarticuler des espaces 

dédiés proposant ainsi un système de repères structurants. Globalement cet ensemble 

facilite la construction dôune programmation conforme à nos missions1. 

                                                 

1
 On trouvera le plan des 2 bâtiments en annexe. 
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b) La dimension collective de lôaccompagnement au service du 
projet individuel 

Lôorganisation collective telle que nous lôavons conçue respecte les libertés et garantit le droit 

¨ lôintimit®, le droit à la sécurité, le maintien des liens avec sa famille, la libre circulation, dans 

le respect des décisions judiciaires. 

La vie quotidienne est organisée en fonction du public accueilli et tient compte à la fois des 

n®cessit®s dôune vie en collectivit® et des projets dôaccompagnement personnalis®. Chaque 

jeune participe aux tâches liées à la gestion de la vie quotidienne : entretien des locaux 

collectifs, de sa chambre considérée comme lieu privatif, les jeunes participent aux achats 

pour la confection des repas.  

La programmation vise à donner un cadre structuré et structurant qui imprime une ligne 

directrice ¨ chaque journ®e et ¨ lôensemble du s®jour. Un planning hebdomadaire indique les 

roulements permettant de r®aliser lôensemble des services garantissant de bonnes 

conditions dôh®bergement tant du point de vue de lôhygi¯ne que du confort matérialisant ainsi 

le respect de la dignité de chacun. Le tableau de roulement est un véritable instrument à la 

fois pédagogique et thérapeutique, il a une fonction tierce entre les travailleurs sociaux et les 

adolescents. Côest en quelque sorte le tableau qui d®cide qui fait quoi, chaque service est 

utile ¨ lôensemble de la communauté, un élément absent met le système en défaut, le 

manque doit être comblé : on peut remplacer lôabsent, aussi échanger des services, rendre 

service donner, des coups de main à lôinverse sôy soustraire entra´ne des rappels ¨ lôordre 

des pairs, et si nécessaire des adultes pour que le système retrouve son équilibre. 

Les règles qui gouvernent le vivre ensemble sont au cîur de cette quotidiennet® rythm®e 

par des activités identifiables, pouvant être incontournables ou choisie, elles sont inscrites 

dans le temps et lôespace et permettent aux adolescents dôint®grer des repères liés au statut 

des actions obligatoires/ facultatives, à leur rythmicité spatio-temporelle, ¨ leurs objectifsé 

qui vont leur servir de jalons dans lôanalyse de leur environnement. La dynamique ainsi 

produite introduit une rupture avec leurs habitudes où le d®sîuvrement, lôennui, la 

confusion, étaient la norme. 

Tout est mis en place pour contenir les débordements, les règles de vie en commun 

imposent des limites fondées par la nécessité, côest ce qui leur donne leur force. Les 

travailleurs sociaux partagent le quotidien avec les jeunes, ce sont les principes « du faire 

avec, » qui font du support de la vie quotidienne un véritable levier pour lôaction ®ducative et 

sociale. Le taux dôencadrement renforc® permet cet accompagnement permanent et intense. 
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La programmation socio-éducative du CER peut sôentendre comme un parcours sinueux 

partagé entre les jeunes et les adultes. Ce compagnonnage consacre la rupture avec leur 

ancien mode de vie. La vie collective, les activités, occupent une grande partie du temps 

(scolarité, stages, découvertes culturelles, activités sportives etc.) et la multiplicité des 

supports et des interventions prennent sens à travers les projets personnalisés construits 

avec les adolescents.  

 

c) La programmation socio-éducative : des activités sportives et 
culturelles 

Les actions éducatives mises en îuvre ont pour objectif de permettre lôacquisition de 

comp®tences nouvelles, quôelles soient cognitives, sociales ou psychologiques, grâce à un 

cadre contenant qui tend à r®sorber lôeffondrement interne qui les a conduits à la 

d®linquance. Lôensemble des actions vise une forme dôapaisement, gr©ce ¨ un cadre 

s®curisant o½ lôadolescent est prot®g® de lui-même et des autres. Tout est mis en place pour 

éviter quôils soient en situation dô®chec en soulignant leurs potentialités pour quôils 

abandonnent progressivement les sentiments de nullité absolue et/ou de toute puissance. 

Les activités dans leur diversité sont des éléments importants pour renouer avec la 

confiance en soi. Côest cette confiance qui permettra aux jeunes de se projeter dans le 

temps, de sôappuyer sur des exp®riences positives pass®es et pr®sentes pour aller plus 

sereinement de lôavant. Cette d®marche dô®mancipation prend appui sur le projet 

personnalis® qui progressivement mais le jeune en position dô°tre lôauteur et lôacteur de son 

projet dôexistence. 

Les supports que nous proposons sont pour lôinstant plut¹t spécifiques à chaque site, 

nôexcluons pas de les mutualiser pour augmenter les facultés de choix et les possibilités 

relationnelles des adolescents. Pour cela un éventail de pratiques sportives est proposé afin 

que chacun puisse sôessayer dans divers domaines et faire des choix raisonnés en fonction 

de ses besoins de ses attentes de ses envies.  

 

Les activités sportives 

Les pratiques sportives proposées sont : 

ï des activités dôendurance, randonnées pédestres, courses dôorientation,  

La randonnée est lôune des activités essentielles au CER. Sur la structure du Kreuzweg, elle 

est pratiqu®e le mardi et le jeudi pendant les trois premi¯res semaines dôune session, puis 

après le premier transfert uniquement le jeudi. Sur la structure du Climont, la randonnée est 
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pratiquée tous les mercredis. Lors des départs en transfert les randonnées en montagne 

sont faites sous la responsabilit® dôun accompagnateur de moyenne montagne.  

Afin de permettre aux jeunes de connaitre une évolution dans la pratique de la randonnée, il 

est institué des cycles de six randonnées, la difficulté des marches allant crescendo. 

Les randonnées nous permettent de travailler avec efficacité la cohésion et la dynamique de 

groupe. Les marches se font toujours ensemble et côest ensemble que chacun affronte les 

difficult®s, les intemp®ries et la fatigue. Si lôun dôeux ®prouve des difficult®s plus importantes 

côest tout le groupe qui doit le soutenir et lôaccompagner afin quôil puisse arriver ¨ bout de 

lôexercice. De plus, la marche favorise lô®change entre jeunes et ®ducateurs qui participent 

au m°me titre quôeux ¨ lôeffort. 

Au niveau individuel, la randonnée est un outil éducatif essentiel puisquôelle favorise le 

recentrage sur soi lors des longs temps de marches en m°me temps quôelle ®veille une 

sensibilité à la nature, à la vue de certains paysages. Enfin, elle permet aux jeunes de se 

d®passer dans lôeffort et de g®n®rer chez eux un v®ritable sentiment de réussite et 

dôaccomplissement. Ainsi, la randonn®e est un levier particuli¯rement efficace pour travailler 

lôestime de soi chez les gar­ons plac®s. 

ï des exercices de renforcement musculaire, 

ï des activités de pleine nature : VTT, kayak, escalade, via ferrata (parois 

rocheuses équipées avec des éléments spécifiques facilitant la progression), 

ï des activités de défense : telles que le judo, 

Le Judo est souvent considéré comme étant une véritable école de vie. Sa pratique au CER 

est, au même titre que la randonnée, un rituel institué le vendredi après-midi. Sur ce temps, 

les garçons des deux sites sont réunis. 

Ce sport vise ¨ permettre ¨ chaque jeune dôamorcer un travail sur soi par lôexp®rience dôune 

violence canalisée et maitrisée. Le rapport ¨ lôautre est de la même façon mis en avant 

puisque lôadversaire est toujours respect® avec ce souci de ne pas porter de coup pour faire 

mal. Enfin le cadre rigoureux qui entoure lôexercice de ce sport garantie aux jeunes un 

contenant rassurant. 

Lôimage de soi est valorisée puisque pendant le placement un rituel de passage de ceinture 

est mis en place pour marquer lô®volution et la r®ussite de chacun. 

ï Les lundi après-midi sont réservés à la pratique ou à la découverte de sport tels que 

la natation, lôescalade, la course dôorientation, le cyclisme, le ski, les raquettes. 
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Il sôagit avant tout dô®veiller chez les gar­ons leur curiosit® et leur esprit sportif tout en 

conservant un côté ludique : compétition, goût de lôeffort, souci de lôautre, coh®sion de 

groupeé 

ï Des pratiques sportives collectives : football, basket, volley sont également 

proposées  

Les activités ont pour but de remobiliser le jeune, dôam®liorer ses capacités physiques, de 

développer et affiner sa motricité, de lui donner confiance en lui. Les pratiques sont 

accompagnées par des professionnels qualifiés pour le bon déroulement des pratiques 

sportives dans un cadre réglementaire. Le CER est en partenariat avec le département des 

sciences et techniques des activités physiques et sportives (STAPS) de lôuniversit® de 

Strasbourg ce qui nourrit notre réflexion, permet des échanges et un regard croisé sur le 

sport comme support dôaction ®ducative et sociale.  

 

Les autres activités : 

En complément à ces pratiques sportives, les jeunes ont la possibilité de sôinvestir dans 

dôautres activités, travail à la ferme avec les animaux, sorties culturelles, cinéma, pratiques 

du th®©tre, lectureé 

ï Ferme âne art, Metzeral 

Au cours de leur placement les jeunes se rendent à deux reprises pendant 3 à 4 jours et à 

deux mois dôintervalle ¨ la ferme ANE ART avec qui le CER du Val de Villé est en 

partenariat. 

Ils apprennent le travail dôune ferme : nourrir les animaux, les laver, prendre soin dôeuxé 

Nous tentons dô®veiller chez eux le goût de la valeur travail en même temps que cette 

relation saine ¨ lôanimal. Elle permet de surcroit une observation clinique plus approfondie de 

leur problématique. Dans un milieu peu habituel où ils perdent leurs repères les garçons se 

révèlent et les masques tombent. Ainsi, bien que ce temps particulier est court, il est propice 

¨ un ®change privil®gi® et souvent tr¯s porteur dans lôaccompagnement ®ducatif. 

Les propriétaires de la ferme sont des personnes âgées, notre présence et notre travail sont 

une aide qui repose sur la solidarité, valeur essentielle que nous tentons de faire partager 

aux jeunes du CER. 
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ï Restos du cîur et Equivall®  

Une fois par semaine les jeunes se rendent par groupe de trois aux Resto du cîur et ¨ 

Equivallé. 

Aux Restos du cîur nous continuons ¨ travailler avec les jeunes cet esprit citoyen reposant 

sur la solidarit® et lôentraide en m°me quôil sôagit de les confronter à une réalité sociale dure 

et souvent tragique. Les garçons arrivant dans nos structures sont souvent remplis de 

pr®jug®s et dôun imaginaire fa­onn® par la culture cin®matographique. Aussi nous pensons 

que les confronter à une réalité sociale difficile est nécessaire et bénéfique. 

Equivallé est un centre équestre où les jeunes ont pour mission de sôoccuper du soin des 

chevaux. En contrepartie et suivant leur comportement, ils peuvent monter et donc pratiquer 

lô®quitation. Encore une fois la relation ¨ lôanimal et surtout au cheval est toujours b®n®fique 

et son impact thérapeutique nôest plus ¨ d®montrer. 

ï Théâtre 

Cette activité qui réunit les deux sites nous paraît extrêmement importante dôune part pour 

les apprentissages que les jeunes peuvent réaliser à travers la pratique théâtrale et pour 

tous les partenariats et lôouverture sur et ¨ lôext®rieur quôil permet. 

Pendant lôann®e les adolescents des deux sites se réunissent à deux reprises en milieu de 

semestre pour participer à un atelier théâtre organisé sur une semaine. Cet atelier est dirigé 

par un acteur du théâtre national de Strasbourg et encadr® par lô®quipe ®ducative qui 

participe activement à sa réalisation. 

Pendant ce temps théâtral, les jeunes sont amenés à travailler de façon ludique leur 

expression verbale, leur confiance en eux et en lôautre (puisque le jeu dôacteur se fait 

toujours avec lôautre), leur posture et lô®coute de lôautre.  

La valorisation de lôimage est recherch®e par la mise en place ¨ la fin de lôatelier dôune 

repr®sentation publique ou lôensemble des ®quipes ®ducatives des deux sites est r®unie et 

une grande partie de nos partenaires (®lue locaux, entreprise, prestataire de serviceé). 

 

ï La participation à des chantiers (pour les jeunes du site du Climont)  

Outre les activités sportives, le principal support de lôaccompagnement pour les jeunes 

accueillis sur le site du Climont vise ¨ lôinsertion professionnelle ¨ travers ç des chantiers » 

Deux types de chantiers sont proposés :  

ï Chantier intérieur : entretien et amélioration de la propriété, 
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ï Chantiers extérieurs : entretien des espaces verts en convention avec les 

communes environnantes.2 

Les jeunes travaillent chaque semaine par demi-journées sur des chantiers en lien avec les 

municipalités de la vallée (BREINTENBACH, BOURG-BRUCHEé). Il sôagit essentiellement 

de lôentretien des espaces communaux de ces municipalit®s. 

Nous visons ¨ d®velopper chez les gar­ons lôesprit dôentraide et de service rendu ¨ la 

collectivité et ainsi aborder avec eux leurs devoirs liés à la citoyenneté. 

 

d) La scolarité et orientation professionnelle 

Les adolescents accompagnés au CER ont eu des parcours scolaires chaotiques et 

stigmatisant. Ils ont une repr®sentation tr¯s n®gative de lôécole. Ils ont une position de rejet 

actif de tout ce qui touche au domaine de la scolarité. Leur attitude nous conduit à une 

approche différente du système traditionnel leur permettant de les réconcilier avec la 

scolarité. Le niveau moyen se situe à hauteur du primaire. 

Lôaccompagnement scolaire personnalisé occupe deux demi-journées prises en charge à 

lôinterne par une éducatrice spécialisée. Ce temps doit avant tout permettre de faire un bilan 

des compétences et de maintenir et dôam®liorer les acquis. Côest aussi un temps de 

découverte et de réflexion sur les possibles orientations professionnelles. 

À partir de la 6e semaine du séjour un accompagnement professionnel avec des stages en 

entreprise dans le cadre de notre réseau de partenaires. 

Pour les jeunes qui ont pu acquérir le niveau requis est mis en place un accompagnement 

pour lôobtention du certificat de formation générale. 

Il est en projet de faire appel au CNED pour institutionnaliser lôenseignement en lui donnant 

un cadre légal. Actuellement des pourparlers sont en cours avec lôEpide pour un partenariat 

fondé sur lôéchange de méthodes, de personnes, et si cela était possible la mise à 

disposition dôun enseignant. 

Des activités de type stage préprofessionnel sont également organisées, nous y 

reviendrons dans la partie dédiée au parcours. 

 

 

 

                                                 

2
 A titre dôexemple nous trouverons en annexe le planning dôune journ®e sur chacun des sites. 
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e) Les séjours de rupture 

Les deux séjours de rupture sont obligatoires et organisés sur les deux sites, le projet peut 

être commun ou différencié. Ces séjours ont lieu lors du premier mois et à la fin du 3e mois. 

Ils ont lieu en métropole et sont associés à des pratiques sportives et culturelles. 

Le premier séjour permet aux adolescents de se découvrir dans le « vivre avec ». 

Le second a pour but de vérifier les encrages et les évolutions vers une orientation post 

CER. 

Mais globalement les 2 séjours ont pour objectif conjoint : 

ï De permettre la découverte de nouveaux horizons, le renforcement des liens 

entre les jeunes, lôamplification de lôeffet positif de la rupture, le dépassement de 

soi par lôeffort li® ¨ la randonn®e,  

ï De donner aux travailleurs sociaux lôoccasion dôun ç compagnonnage » apportant 

de la connaissance et de la reconnaissance r®ciproque, dôavoir un diagnostic 

partagé sur les besoins, capacités et attentes du jeune. 

 

 - D®roulement dôun s®jour type : 

Première semaine : Randonnée dans le Queyras (Hautes Alpes) parc naturel régional, 

encadrée par un guide, ce qui favorise la d®couverte dôun nouvel environnement. Côest 

lôoccasion dôune sensibilisation ¨ lô®cosyst¯me, et à la préservation de la planète, au 

développement durable. Ce s®jour permet une gestion de lôeffort, des relations de 

coop®ration et dôentraide, il est aussi un vecteur puissant pour conqu°te de lôautonomie. 

Un bilan individualisé est réalisé avec le jeune en fin de semaine pour faire le point sur les 

moments difficiles, sur les phases satisfaisantes, sur les compétences acquises, et les 

nouveaux objectifs personnels quôil peut se fixer. 

Deuxième semaine : Elle a plutôt une orientation culturelle et ludique avec la découverte du 

patrimoine, visite touristique, musées, rencontre avec des artisans locauxé Activités plus 

ludiques centrées sur le sport (kayak, escalade, vtt). Cette 2e semaine est orientée vers les 

grands objectifs du séjour de rupture fondé sur une dynamique et un rythme de vie différent 

de ce quôils ont pu conna´tre. 

Un diagnostic partagé a lieu à la fin des deux semaines du séjour de rupture, il permet de 

relever les points forts et les points faibles et de déterminer avec le jeune, les étapes à 

franchir pour r®aliser les objectifs quôil sôest fix® en coop®ration avec son r®f®rent. 

Le second séjour se déroule selon les mêmes principes mais il est orienté vers une 

projection de lôapr¯s CER.  
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f) Instances dôexpression  

La loi du 2 janvier 2002 accorde une place importante aux droits dôexpression et ¨ la 

nécessaire participation des usagers au fonctionnement et ¨ lôorganisation de la vie 

collective. 

Le groupe hebdomadaire dôexpression, se substitue au conseil de la vie social rendue 

facultatif dans le cadre dô®tablissements accueillant majoritairement des mineurs faisant 

lôobjet de mesures ®ducatives ordonn®es par lôautorit® judiciaire dans le cadre de lôenfance 

et d®linquante et de lôassistance ®ducative. 

Le groupe dôexpression, parfois appelé conseil, est un espace où les adolescents sont 

invit®s ¨ participer au fonctionnement et ¨ lôorganisation du CER. Ce lieu permet de réguler 

la vie sociale, de faire et de discuter des propositions. La participation active à la vie de la 

structure encourage le jeune ¨ sôinvestir dans des projets, à comprendre et à intérioriser 

lôimportance et lôimpact de sa parole.  

Le groupe dôexpressions institue un espace de parole et dô®coute, il permet lô®change, le 

débat, côest une instance collégiale qui permet de faire lôexp®rience et lôapprentissage de la 

démocratie. Recueillir des avis, en discuter, rechercher un consensus, resitue le jeune dans 

un univers symbolique et soutien le travail de restauration dôune image positive de soi. 

 

Organisation du conseil hebdomadaire : 

Une fois par semaine les jeunes se réunissent avec un éducateur. Un président de séance et 

un secr®taire sont issus du groupe dôadolescent sur la base du volontariat. 

Le rôle et les fonctions du président et du secrétaire de séance : 

Le président Le secrétaire 

  - Recueillir les éléments nécessaires 

¨ lô®laboration de lôordre du jour, Ο 

  - Pr®parer lôordre du jour en 

concertation avec le secrétaire et 

avec le soutien de lô®ducateur 

ressource, 

  - Animer la réunion : Présenter 

lôordre du jour,Οątre ¨ lô®coute de 

ses camarades, Permettre 

lôexpression de tous,ΟVeiller à 

  - Participer à la préparation de 
lôordre du jour (avec le pr®sident avec le 

soutien de lô®quipe), Ο 
  - Saisir lôordre du jour pr®®tabli sur 

ordinaire, Ο 
  - Distribuer lôordre du jour aux 

participants (pendant la réunion), Ο 

  - Prendre des notes, Ο 
  - Compléter les outils de 
planification si nécessaire, (Inscription à 

lôentretien des locaux, cuisine etc.), Ο 
  - Lire des décisions prises à la fin de 

la réunion. Ο 
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lô®quit® dans la prise de parole, 

Respecter le contenu de lôordre du 

jour.  

 

Rôle et fonction de lô®ducateur ressource. 

- Accompagner le jeune dans la réalisation ses missions,  

- Lôencourager dans sa t©che, le valoriser. Veiller au bon déroulement du conseil. 

 

Place de lô®quipe : 

Les différents éléments ainsi recueillis seront discutés en r®union dô®quipe, et feront lôobjet 

dôune r®ponse au groupe et ¨ chacun des adolescents concern®s. Les décisions sont 

expliquées en sôassurant de la bonne compréhension des arguments développés. Cette 

instance est ®galement tr¯s importante dans le contexte dôune d®marche dôam®lioration 

continue de la qualité.  

Ce lieu dôexpression institu®e nôest pas le seul moment o½ la parole des usagers est prise en 

compte : lôensemble de la programmation crée des moments de dialogue et de discussions. 

Citons pour mémoire la co-construction du projet personnalisé, et ses ®valuations dô®tape, 

les bilans réalisés lors des séjours de rupture etc. Côest la parole de chacun qui est prise en 

compte tout au long du séjour. 

 

Les effets escomptés : 

ï Nous attendons de la configuration des lieux et de leur arrangement quôils contribuent ¨ 

notre stratégie éducative : consacrer une rupture positive, en évitant un choc sociologique 

traumatisant, soutenir une ambiance conviviale, faciliter les relations. Tout en imposant de 

fait un certain nombre de limites, le cadre de vie ne doit pas engendrer le désir et la crainte 

dôendommager des biens pr®cieux. 

 ï Nous attendons de la participation ¨ la vie quotidienne quôelle soit un v®ritable soutien ¨ la 

construction identitaire des usagers et un antidote à leurs pulsions destructrices. 

 ï Le programme est construit pour être un outil éducatif apportant sécurité et confiance en 

soi. La programmation dôactivit® par sa fonction tierce pourrait avoir pour effet dô®viter des 

face-à-face générateurs de violence incontrôlée. 

 ï La variété dôactivit®s propos®es permet dôexercer des choix, de sôinvestir dans quelque 

chose dôattrayant, de canaliser certaines pulsions destructrices, voire même de les sublimer. 

 ï Les séjours de rupture devraient avoir un effet sur les résultats de la mesure, en 
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fonctionnant comme un tremplin pour la remobilisation psychique du jeune.  

 ï Outre sa valeur r®glementaire, le groupe dôexpression est un élément central du dispositif 

non seulement pour une communication mieux maîtrisée, mais aussi pour sa valeur 

dôexp®rience d®mocratique et citoyenne, nous attendons de cette action quôelle redonne 

place à la pensée et au langage plut¹t quôau passage à lôacte. 

Nous attendons comme effet des instances dôexpression quôelles permettent aux 

adolescents de faire lôexp®rience de la valeur de la parole, de lôint®r°t de la participation 

active à sa prise en charge, en dôautres termes, quôelles mettent lôadolescent en situation 

dô°tre acteur de son parcours. 

 ï La rupture consentie engendr®e par le placement devrait avoir pour effet de lôaider, à 

prendre du recul, à se réconcilier avec son histoire, sa filiation, à renouer le fil de son 

existence. En apprivoisant son passé, lôadolescent se donne une chance dôagir sur son 

avenir. 

 

 

2 Un projet personnalisé co -construit respectueux des 

droits de l õusager appuy® par une ®quipe pluri 

disciplinaire  

 

a) Les principes de lôaction 

Lôorganisation collective que nous avons mise en place est au service du projet personnalisé 

qui permet dôadapter lôoffre globale de prestations aux besoins et attentes de chacun en 

prenant en compte lôadolescent ç tel quôil est è Le projet personnalisé est un vecteur 

essentiel pour aider le jeune à se construire ou à se reconstruire à partir de bilans partagés 

réalisés à chacune des étapes de la prise en charge. La réévaluation régulière du projet 

personnalisé permet dô°tre au plus pr¯s des besoins et attentes des adolescents afin de les 

accompagner au mieux vers lôautonomie. 

Comme le préconise la loi de 2002-2 et les recommandations de bonnes pratiques 

professionnelles, tout sera mis en îuvre pour que le jeune puisse comprendre sa situation, 

et exprimer ses attentes, dans le cadre du projet mais aussi dans le cadre général de la prise 

en charge. 

Nous mettrons une attention toute particulière aux documents écrits qui nous permettront de 

suivre la progression de lôadolescent, à partir des évaluations dô®tape conduisant à des 

ajustements, voir dans certains cas à une reprise partielle du projet personnalisé. 
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Le projet personnalisé soutient la logique de parcours, il est le starter du ç pouvoir dôagir è 

en dôautres termes il est à la base dôune d®marche dôempowerment. Cette perspective 

®mancipatrice fait de lôoutil projet personnalisé un élément moteur est incontournable de nos 

m®thodes dôaccompagnement. 

Les différentes phases de la co- construction du projet personnalisé : 

 

b) Lôadmission  

Apr¯s la r®ception des demandes lô®quipe de directions et la psychologue étudient les 

dossiers. Suit un entretien de pré-admission où sont présents le jeune, sa famille (si 

possible) et lô®ducateur fil rouge représentant la PJJ ou ASE et le chef de service du site. 

Si les conditions semblent réunies pour que le jeune puisse bénéficier du séjour en CER, 

son dossier est validé et le directeur du CER prend attache avec la PJJ ou selon le cas lôASE 

pour formaliser lôadmission. 

 

c) Lôaccueil  

Les conditions dôaccueil mettent lôaccent sur la qualité du premier contact initiateur dôun 

climat de confiance nécessaire ¨ lô®laboration dôun projet co-construit sur les bases 

dôobjectifs d®termin®s en commun. 

Dans cette phase le jeune est accompagn® par son ®ducateur fil rouge et lô®ducateur du 

CER qui est son référent projet. Il peut être accompagné de sa famille. Dans toute la mesure 

du possible la psychologue participe ¨ cette phase dôaccueil qui consiste dans un premier 

temps à reprendre avec lôadolescent le motif de son placement. Dans un second temps il est 

informé sur lôoffre de service du CER, en insistant sur les modalités de fonctionnement, les 

instances dôexpression, sa participation ¨ lôorganisation de lô®tablissement et à son entretien. 

Sa place dans lô®laboration de son projet personnalisé est particulièrement mise en valeur. 

Côest dans ce cadre quôil va refaire une visite de lô®tablissement, et que lui sera lu et 

comment® le livret dôaccueil, et le règlement de fonctionnement. 

Lorsque les parents sont présents3 nous veillons ¨ ce quôils comprennent bien les motifs du 

placement, des finalit®s dôune p®dagogie fond®e sur la rupture. Leur enfant étant mineur on 

insiste sur leur rôle de parents et sur lôautorit® parentale dont ils sont investis. 

 

                                                 

3
 Le travail avec les parents se fait dans le respect des discisions judiciaires. 
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d) LE DIPC et le référent 

Le DIPC4 est identique pour les deux sites, il est établi dès la première semaine suivant 

lôarriv®e du jeune, les ®l®ments dôinformations sont recueillis avec soin. Lô®valuation des 

besoins et des attentes permettent de concr®tiser lôindividualisation de lôaccompagnement. 

Le consentement du jeune est recueilli si son état rend nécessaire une intervention 

thérapeutique. Et conform®ment ¨ lôarticle L 311 ï 3 3Á du code de lôaction sociale et des 

familles, le consentement éclairé du jeune ou de sa famille est recherché. Les éducateurs 

prennent en compte lôavis du jeune et v®rifie sôil a bien compris les tenants et les 

aboutissants de son placement et des décisions qui en découlent. 

Le jeune est accompagné dès son arrivée par un référent qui va être un interlocuteur 

privilégié pour lui et sa famille. Le référent est nommé par lôinstitution.  

Pour le site du Climont le référent est un éducateur du groupe, les nominations se font au fur 

et ¨ mesure de lôarriv®e des jeunes de fa­on arbitraire. Il y a un référent par jeune. 

Pour le site du Kreuzweg, deux éducatrices sont référentes pour les relations extérieures, et 

notamment pour les famillesé le partage se fait g®ographiquement lôune pour le sud, lôautre 

pour le nord de la grande région. A ces référentes spécialisées, sôajoute un référent du 

quotidien qui sera nommé dès la 2e semaine de lôarriv®e du jeune. 

Le DIPC est rempli par le mineur avec son référent puis discuté en équipe. Le document est 

ensuite proposé et négocié avec la famille lors de la réunion de synthèse. Le document est 

ensuite signé par le directeur du CER les représentants légaux du mineur et le mineur lui-

même. 

Le référent joue un r¹le primordial dans lô®laboration du projet dôaccompagnement et dans sa 

mise en îuvre. Il est le garant dôune co-construction du projet et de la pertinence des 

objectifs retenus. Il recueille les propositions, il en discute la faisabilité avec le jeune, il établit 

des priorités dans les propositions et voit si elles peuvent sôarticuler avec lôoffre du projet 

dô®tablissement. Ces différentes propositions transitent par une r®union dô®quipe, où elles 

sont discutées. Elles sont ensuite proposées et négociées avec la famille, et ¨ lôadolescent. 

Le projet personnalisé est une pièce du document individuel de prise en charge. 

Lôaccompagnement se r®alise en tenant compte du projet personnalis®, il a une fonction 

globale, celle de donner une direction au séjour, de baliser le parcours, de contenir les 

débordements, dôaider le jeune dans sa reconquête. La réussite de cette stratégie passe par 

des remises à niveau scolaire sur les savoirs de base, un accompagnement psychologique, 

                                                 

4
 Voir en annexe le dossier. 
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et un travail sur lôici et le maintenant permettant dôenvisager des orientations de fin 

dôaccompagnement et de la mise en place des actions de suite. 

Le projet personnalisé est pensé en termes de démarches et de processus dans une volonté 

de permettre à chaque adolescent de retrouver un équilibre psychique et social lui 

permettant de sôinvestir dans la construction de son projet et ¨ sôengager dans sa r®alisation. 

 

e) Lô®quipe pluridisciplinaire 

 ï Composition (2015) 

Lô®quipe pluridisciplinaire est compos®e en fonction des exigences li®es aux sp®cificit®s des 

adolescents accueillis et des activités proposées. Elle compte 27,40 ETP, elle est pluri-

professionnelle : directeur, chefs de service, éducateurs spécialisés, moniteurs éducateurs, 

apprenti/ éducateur spécialisé, psychologues, surveillants de nuit, ouvrier qualifié, 

secrétaires5. Lôéquipe dispose de compétences multiples, ce qui permet des modes 

dôapproche diff®rent, une pluralit® de position et de culture professionnelle. 

 ï Fonction / objectifs 

Lô®quipe se réunit hebdomadairement. La réunion est animée par lôun des chefs de service 

qui a la responsabilit® de structurer lôaction collective, de permettre une mutualisation des 

savoirs et des connaissances au profit du projet dô®tablissement et des projets 

personnalisés. 

Lôéquipe a une fonction importante dans la détermination des objectifs principaux et 

opérationnels en adéquation avec les missions imparties et les besoins et attentes des 

adolescents. Elle est en charge de mesurer les effets produits par sa programmation et de 

procéder à tous les ajustements nécessaires pour proposer des modes dôaccompagnement 

les plus pertinents possibles au regard des objectifs fixés. 

Côest en ®quipe que se discute le fonctionnement de la structure en coh®rence avec le projet 

dô®tablissement, discussion du plan de service, des plannings journaliers, lôorganisation des 

astreintes, la prise en compte des situations exceptionnelles é Avec ce que cela comporte 

en termes de logistique. 

Lô®quipe est garante de la mise en îuvre du projet dô®tablissement, de sa coh®rence avec 

les projets individuels, de son évaluation en maintenant une dynamique liée à la qualité du 

service rendu en lien avec les valeurs, lô®thique et la d®ontologie dôun travail collectif. 

                                                 

5
 Voir tableau des effectifs point V Relatif aux moyens 
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Dans le m°me esprit lô®quipe est garante de la mise en place effective des outils de la loi de 

2002 qui garantissent les droits des usagers : DIPC et projet personnalisé, livret dôaccueil, 

règlement de fonctionnement, groupe dôexpression, charte des droits et libertés. 

 ï Rôle/ accompagnement des adolescents 

Lô®quipe a un r¹le important en mati¯re dôaccompagnement individualisé de lôadolescent. 

Elle mène une réflexion sur la problématique du jeune en lien avec la construction du projet 

personnalisé et du suivi du DIPC. Les éléments issus des instances dôexpression (groupe 

dôexpression) sont analysés et réfléchis en équipe, et servent de support ¨ lôam®lioration 

continue de la qualité. Côest un lieu o½ se coordonne les projets de d®couverte et dôinsertion 

professionnelle. 

 ï Les réunions de synthèse 

Elles permettent la rencontre entre lô®ducateur référent, la psychologue, le chef de service et 

lô®ducateur fil rouge r®f®rent PJJ ou ASE. Côest durant ce moment que sont pris en compte 

les différents bilans, les observations consignées dans le document individuel de prise en 

charge. Leur analyse va permettre de prendre un certain nombre dôorientations spécifiques 

fondée sur les évolutions constatées et des évolutions prévisibles. 

La mise en îuvre de la co-construction du projet avec lôadolescent, implique un certain 

nombre de rencontres entre lui et son référent. Ainsi avant la synthèse et après la synthèse, 

lôadolescent est informé et consulté. Il est indispensable quôil puisse adhérer aux orientations 

et que celles-ci soient soutenues par lô®quipe. 

Les parents sont régulièrement informés et consultés sur lô®volution des mineurs et des 

orientations proposées. Leur coopération est toujours recherchée lorsquôils sont titulaires de 

lôautorit® parentale. Le soutien ¨ la parentalit® et ¨ la comp®tence de la famille fait partie des 

modalit®s dôaccompagnement. Côest toujours lôint®r°t de lôadolescent qui guide le 

positionnement institutionnel. Toute décision se fait en articulation avec lôASE avec la PJJ et 

le magistrat lorsquôil sôagit dôun placement judiciaire. 

 

- Les réunions de type institutionnel 

Une fois par trimestre des réunions sont organisées portant sur des sujets plus globaux : 

Le projet dô®tablissement et son évolution dans le cadre du rapprochement des deux sites, et 

des stratégies éducatives mises en place. 

Les projets de programmation permettant de renforcer les mutualisations entre les deux 
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sites. 

Le bilan global des actions communes entreprises 

Les stratégies de communication sur le territoire, et le développement des partenariats afin 

de faciliter les transitions de fin de parcours 

Informations et discussions sur les orientations associatives en lien avec lô®volution des 

politiques publiques 

 ï Le groupe dôanalyses des pratiques 

Le groupe dôanalyses des pratiques se r®unit une fois par mois. Côest un espace 

indispensable compte tenu de la sp®cificit® du public accueilli et de lôinvestissement 

important des professionnels dans la relation éducative qui est le vecteur de toute action. Il 

est important de pouvoir prendre du recul par rapport à des situations complexes parfois 

explosives. Lôanalyse des pratiques permet de restituer du sens à leurs actions, de les 

maintenir dans un registre de bientraitance de prévenir tout dérapage vers de la 

maltraitance. La régulation des relations entre collègues facilite lôappropriation de 

connaissances nouvelles pour éclairer les façons de faire, les façons de dire, les façons 

dôappréhender la réalité et dôaccepter le changement sôil sôav¯re n®cessaire. 

Lôanalyse des pratiques remplit une mission de formation, côest un espace ¨ la fois de parole, 

de pr®vention des risques psychosociaux, et dôapprentissage, facilitant la conduite du 

changement inhérente à toute « démarche de qualité ». 

 

Les effets escomptés : 

 ï Les événements qui ont conduit les adolescents au CER sôinscrivent dans une m°me 

lignée mais sont différents pour chacun, et le processus dôaccueil doit souligner la 

particularité des histoires et lôindividualisation de lôaccompagnement, avec pour effet la 

reconnaissance de soi à la fois comme différent et semblable aux autres. 

ï Les diff®rentes activit®s propos®es quôelles soient sportives ou culturelles sont des 

éléments de connaissance de soi, de dépassement, de plaisir, de découverte avec pour effet 

de créer une véritable rupture qualitative avec leur environnement habituel. Cette rupture 

devrait °tre productrice de changement de reconqu°te de soi et dôouverture sur lôavenir. 

ï Les diff®rents points dôappui : fil rouge, référent, équipe pluridisciplinaire par leur fonction et 

leur r¹le sont des figures dôautorit® qui donne sens au parcours, d®clenche un processus de 

réhabilitation de soi envers soi et envers les autres pour aboutir à la création de liens 
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sociaux. 

ï Le respect des droits et libertés devraient avoir pour effet dôencourager lôusager à se situer 

comme un sujet de droit, comme un citoyen dans le but de restaurer une sociabilité, en 

fonction de la problématique de chacun. 

 

3  Un parcours interne ouvert sur lõextérieur  

La notion de parcours notamment dans le secteur social et médico-social est concomitante à 

la d®centralisation et ¨ la red®finition des r¹les de lô£tat et des collectivités territoriales. Les 

politiques publiques trouvent une inscription au niveau du territoire mettant en avant les 

partenariats le travail en réseau. Cette nouvelle conception des dispositifs 

dôaccompagnement met en avant lôimportance de la continuit® de la prise en charge dans un 

enracinement local. 

Côest dans cet esprit et dans son sens ordinaire que nous entendons la notion de parcours : 

trajet, trajectoire, chemin, itin®raire allant dôun point ¨ un autre, Et nous lôassocions ¨ 

lôindispensable participation de lôadolescent ¨ sa construction. 

Le projet personnalisé concrétise les éléments ï co-construits ï du parcours pour chacun 

des jeunes. La remobilisation de lôadolescent est un passage oblig® pour que son 

cheminement soit porteur dô®mancipation. 

Cependant nous ne sous-estimons pas la difficult® de notre approche de lôaccompagnement 

pour des personnes aussi vulnérables et désocialisés que les jeunes séjournant au CER. 

Nous sommes conscients du paradoxe consistant à proposer à des jeunes en situation 

critique, ayant ®vit® de justesse la prison dô°tre en ç capacit® dôagir è pour sôextirper de 

situations où la délinquance a force de loi, ou le non-droit est la r¯gle, alors m°me quôune 

démarche émancipatrice et responsable est difficile pour une grande majorité des jeunes 

«ordinaires». 

Nous savons que le parcours ne manquera pas dôobstacles, côest ce qui nous conduit ¨ 

concevoir le séjour au CER comme une ressource, une référence mobilisable à tous les 

moments de leur vie. Pour nous côest un temps fort qui donne aux adolescents quelques clés 

pour sortir de situations complexes, délictueuses et dangereuses pour eux-mêmes et pour 

leur entourage. Sans promettre des lendemains qui chantent, on peut créer des moments où 

ils seront en capacit® dô®prouver dôautres sentiments, de faire dôautres exp®riences, de vivre 

selon dôautres modalit®s, de se confronter à eux-mêmes et aux autres. Le contexte dans 

lequel nous les accueillons et qui sera leur environnement le temps du placement fait du 
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collectif un support à la progression personnelle, et du parcours dans ses différentes phases, 

un cadre ¨ lôaction éducative nous permettant de prendre en compte le jeune comme usager 

du CER, dans sa quête de lui-même comme sujet, et dans son apprentissage social et 

citoyen. 

Le parcours ne sôarr°te pas ¨ la fin de la s®quence CER, la partie la plus hasardeuse 

commence avec la sortie du dispositif, le retour dans un univers en pleine crise économique, 

o½ le travail comme support essentiel de lôinsertion est remis en cause comme le rapport au 

travail dans un march® de lôemploi en pleine mutation. La soci®t® est de plus en plus ¨ la 

recherche dôun tout s®curitaire et son passé ne plaidera pas pour lui. 

Aussi notre pari de ç lôint®gration sociale è est-il à nuancer dans le sens où une intégration 

même partielle et limitée peut offrir une vision réaliste pour le plus grand nombre des jeunes 

accueillis. Le parcours réalisé ne peut se conclure par un espoir déçu, un de plus, qui 

augmenterait sa désespérance. Il est tr¯s important dôéviter une fracture brutale en fin de 

parcours qui pourrait annihiler tous les b®n®fices du s®jour. La question dôun service de suite 

léger permettant un atterrissage en douceur garantissant une continuité du parcours est à 

réfléchir. 

Tout ce qui peut conduire ¨ ç lôinclusion sociale è est consid®r® comme un plus ¨ exploiter, ¨ 

valoriser ¨ m®moriser pour quôil puisse °tre int®rioris® comme une expérience forte qui 

sôinscrit dans leur psychisme, comme un jalon possible vers une logique dôempowerment. 
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Ces deux schémas rendent compte des différentes phases de placement sur les deux sites. 

Il est à noter que nous envisageons dôharmoniser les différentes étapes du placement entre 

les 2 sites tout en maintenant la spécificité des deux modèles ïfile active et sessions ï qui 

permettent une souplesse dans le rythme des admissions sans réduire la mutualisation des 

moyens. 

Le séjour se déroule en 3 phases : 

ï De la 1° à la 6e semaine : 

Côest la phase de rupture avec le milieu dôorigine. Le contact entre lôadolescent et 

sa famille se fait uniquement par voie postale. Lô®quipe ®ducative rencontre les 

parents à domicile. Cette p®riode est caract®ris®e par la construction dôun groupe 

ayant sa propre dynamique, la prise de possession des lieux et des programmes, 

dôun rythme de vie. Durant cette période lôadolescent est invité à élaborer avec 

son référent un projet personnalisé, dans le cadre du DIPC. 

Cette période très dense se clôture par un premier séjour de rupture. 

ï De la 6e à la 16e semaine : 

Les activit®s quotidiennes se poursuivent sur un rythme soutenu, lôouverture vers 

lôext®rieur sôacc®l¯re avec des stages en entreprise, des week-ends en famille 

chaque fois que possible, venant consolider le travail sur la valorisation de la 

parentalité et les liens familiaux. 

Cette p®riode est aussi celle o½ lô®quipe ®value les différents éléments 

dôobservation recueillis afin dôajuster les ®l®ments de projet personnalis® si 

n®cessaire, de r®orienter les axes de travail avec lôadolescent, ¨ partir des fiches 

dôobservation ®crite dô®mettre les premi¯res hypoth¯ses dôorientation. 

Cette phase se termine également par un séjour de rupture. 

ï De la 16e à la 24e semaine : 

Les week-ends en famille sont maintenus. Des stages en entreprise sont 

organisés auprès des partenaires locaux. Sur le plan scolaire les jeunes qui en 

ont la capacité passent le certificat de formation générale. Sur le plan de la 

formation professionnelle, avec une prédominance au Climont, les stages sont 

axés sur lôinsertion professionnelle. Cette immersion est réalisé grâce aux 

partenaires locaux et avec leur collaboration. Un second stage dôune semaine 
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peut être organisé dans la localité où réside le jeune. Dans ce cas il séjournera 

dans sa famille. 

Côest au cours de ces derni¯res semaines que les hypoth¯ses dôorientation seront soumises 

¨ lôautorit® qui a d®cid® du placement. Une recherche active de lieux dôaccueil, de stage post 

placement CER est réalisée durant cette période. 

Ces trois phases int¯grent lôensemble des dispositions que nous avons décrites dans le 

chapitre consacr® ¨ lôoffre de services qui sont en lien étroit avec les ressources et moyens 

dont dispose lô®tablissement. De plus elles font lôobjet dô®valuation r®guli¯re en lien avec 

notre d®marche dôam®lioration continue de la qualit®. 

 

Les effets escomptés : 

ï Le parcours concrétise la mise en îuvre de lôoffre de services et permet une mise en 

coh®rence de lôensemble des effets attendus, touche ¨ lôint®gration dans le projet du CER 

des projets individualisés développés en fonction de la spécificité des publics accueillis par 

session ou en file active. 

ï Les activités déployées, le rythme de vie, le découpage en 3 phases, la participation des 

adolescents ¨ chacune dôelles si ce devraient les conduire à reprendre leur vie en main 

(empowerment). 

ï La densité du programme proposé devrait marquer les esprits et servir de référence au-

delà du passage en CER. 

 

 

4  Un partenariat au service du projet des usagers  

Le CER Val de Villé à travers ses deux sites sôinscrit dans son environnement à partir de son 

champ de comp®tences. Lô®tablissement est connu des entreprises locales, des institutions 

culturelles et sportives avec lesquelles elle a noué des relations privilégiées. Ces relations 

permettent de faire connaître les missions du CER, de démystifier le profil des usagers tout 

en valorisant leurs potentialités, avec comme corollaire une transformation des 

représentations sociales de ce type dô®tablissement et des jeunes qui y séjournent. 

Le travail en réseau permet de construire des parcours adaptés aux usagers à leurs attentes 

et à leurs besoins. Les stages quels ques soient leur niveau permettent de faciliter 

lôorientation professionnelle et dôappuyer la vie sociale. 
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Type 
dôactivit® 

Partenaires de projet 
Type de 
projet 

Objectifs 

 
 
 
Sport 

Faculté des sciences du 
sport de lôuniversit® 
Strasbourg 

Sportif - Faire d®couvrir dôautres activit®s, 
- Développer la cohésion du groupe. 

ASAHI Judo - Faire découvrir le schéma corporel, 
- Développer le code moral lié à la discipline. 

Guide de moyenne 
montagne 

Randonnée - Faire d®couvrir lôenvironnement, 
- D®velopper la gestion de lôeffort. 

 
 
Culturel 

Ligue de lôenseignement 
= f®d®ration des îuvres 
laïques 

Culturel Pour le public : 

- D®velopper lôautonomie du jeune, 
- Faire découvrir lôenvironnement proche, 
- Respect du cadre de vie ¨ lôext®rieur, 
- Acquérir de nouvelles connaissances, 
- Encourager la prise de parole (confiance), 
- Encourager la relation intergénérationnelle 

 
 
 
Insertion 
profession
nelle 

La mairie de Rothau Espace vert - D®velopper lôautonomie et lôinitiative du jeune, 
- Faire découvrir le milieu environnant, 
- Respect du cadre de vie ¨ lôext®rieur 
- Acquérir de nouvelles connaissances, 
- Encourager la prise de parole (confiance), 
- Aide aux collectivités. 

Saint Blaise La roche Chantier - D®velopper lôautonomie et lôinitiative du jeune, 
- Faire découvrir le milieu environnant, 
- Respect du cadre de vie ¨ lôext®rieur, 
- Acquérir de nouvelles connaissances, 
- Encourager la prise de parole (confiance), 
- Aide aux collectivités. 

Association de pêche FLU 
Fouchy ï LALAYE-
URBEIS  

Chantier - D®velopper lôautonomie et lôinitiative du jeune, 
- Faire découvrir le milieu environnant, 
- Respect du cadre de vie ¨ lôext®rieur, 
- Acquérir de nouvelles connaissances, 
- Encourager la prise de parole (confiance), 
- Aide aux collectivités. 

 

Dôautres partenaires contribuent au d®veloppement professionnel des jeunes notamment les 

entreprises plomberie-sanitaires, carrelage, restauration et gros îuvre. 

 

Les effets attendus : 

ï Faire connaître les missions des centres éducatifs renforcés, et transformer la 

repr®sentation sociale ç de lôadolescent d®linquant è. 

ï Des partenariats fidélisés pour offrir aux jeunes des possibilités de stages, de formation 

professionnelle, de rencontres avec des adultes bienveillants et aidants. 

ï Sôinscrire dans son environnement et °tre per­u comme un des acteurs de la vie locale, 

favoriser lôint®gration sociale des adolescents. 

 ï Participer à des ®v®nements avec dôautres CER de type la semaine du goût qui à la fois 

met en compétition, permet dôassumer une forme de challenge, la victoire comme la défaite. 
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V.  LES PRINCIPES  ET REFERENCES THEORIQUES 

AUXQUE LS SE REFERE  LõETABLISSEMENT 

 

1  Les principes g énéraux  

 Le projet sôappuie sur les principes énoncés dans : 

ï le projet associatif (voir chapitre I) 

ï sur la charte des droits et libertés, (voir annexe) 

ï sur les recommandations de bonnes pratiques professionnelles élaborées par 

LôANESM : 

 

a) Les recommandations générales  

Lô®tablissement rel¯ve du domaine de l'Aide Sociale ¨ lôEnfance, les principales 
recommandations publiées concernant ce secteur sont les suivantes : 

- La bientraitance : d®finition et rep¯res pour la mise en îuvre (2008) 

- Mission du responsable d'établissement et rôle de l'encadrement dans la prévention et le 

traitement de la maltraitance (2008) 

- Le questionnement éthique dans les établissements sociaux et médico-sociaux (2010) 

- Elaboration, rédaction et animation du projet d'établissement ou de service (2010) 

- Les conduites violentes dans les établissements accueillant des adolescents : prévention et 

réponses (2008) 

- L'ouverture de l'établissement à et sur son environnement (2008) 

- Concilier vie en collectivité et personnalisation de l'accueil et de l'accompagnement (2009) 

- Les attentes de la personne et le projet personnalisé (2008) 

- Mise en îuvre dôune strat®gie dôadaptation ¨ lôemploi des personnels au regard des 

populations accompagnées (2008) 

 

b) Les recommandations spécifiques  

- Le partage d'informations à caractère secret en protection de l'enfance (2011). 

- L'exercice de l'autorité parentale dans le cadre du placement (2010). 

- Accompagner lôacc¯s au droit dans les ®tablissements ou services de lôinclusion sociale 
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relevant de lôarticle L 312 ï1 du code de lôaction sociale et des familles. 

- Prendre en compte la santé des mineurs/ jeunes majeurs dans le cadre des établissements 

et services de la protection de lôenfance et/ ou mettant en îuvre des mesures ®ducatives 

(2016). 

-Favoriser les articulations entre les professionnels intervenant en protection de lôenfance et 

les professionnels intervenant dans un cadre p®nal ¨ lô®gard dôun mineur (2016). 

 Et aussi : 

-La lettre de cadrage ®labor®e par lôANESM en pr®paration dôune recommandation de 

bonnes pratiques professionnelles portant sur lôaccompagnement des mineurs avec 

difficultés psychologiques perturbant gravement le processus de socialisation (2015/ 2016). 

 

À titre indicatif : évaluation du projet, 

-Lô®valuation interne : repères pour les établissements et services prenant en charge 

habituellement des mineurs/ jeunes majeurs dans le cas de la protection de lôenfance et / ou 

mettant en îuvre des mesures ®ducatives (2015). 

 

2  Les r é férences thé oriques  

Plusieurs références et approches théoriques soutiennent la mise en îuvre du projet 

dô®tablissement, et la réalisation des objectifs principaux, et opérationnels. Nous retiendrons 

particulièrement les domaines suivants illustrés par quelques ouvrages qui nôont quôune 

valeur indicative :  

Psychologie et Psychopathologie ï les processus de construction identitaire, 

lôintersubjectivit®é la souffrance psychique, les troubles psychiatriques  

 F DOLTO : paroles pour adolescents Hatier 1989 

P KAMMERER : délinquance et narcissisme ¨ lôadolescence Bayard édition 1992 

P KAMMERER lôadolescent dans la violence éditions Gallimard 2000 

 Professeurs I FERRANT et Dr P.GUILLET (SD)Rapport du minist¯re de lôemploi et de la 

solidarité, du Haut comité de la santé publique : la souffrance psychique des adolescents et 

des jeunes éditions ENSP 20020 2/10/10 

August AICHORN : jeunesse à lôabandon Privat 1973 (pour lô®dition française)  

Y. NOUGUE L'entretien clinique édition Anthropos 2002 
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J. OURY "Psychiatrie et psychothérapie institutionnelle", édition du champ social 1976 pour  

Serge LESOURD "La construction adolescente", Erès, 2005Ο- 

Piera AULAGNIER "La violence de l'interprétation, Du pictogramme ¨ lôénoncé, PUF 1975 

pour la première édition 

Jean-Jacques RASSIAL, « Le passage adolescent, de la famille au lien social", Erès, 1998 

Sociologique et psycho sociologique : mécanismes dôexclusion, lien social, relations 

intergénérationnelles : la dynamique de groupe, conduites à risques 

F DUBET la galère des jeunes en survie fayard 1987, édition de poche point 2008 

F DUBET la pr®f®rence pour lôin®galit®. Comprendre la crise des solidarit®s seuil 2014191 P 

JOXE pas de quartier ? délinquance juvénile et justice des mineurs Fayard 2012 

MH BACQUE et C BIEWENER lôempowerment, une pratique émancipatrice ? la découverte 

poche 2012  

D ANZIEU et J Y MARTIN la dynamique des groupes restreints PUF 3°édition 1976  

P BAUDRY violence invisible édition du passant 2004 

 D LE BRETON passions du risque Métailié 1991 

Pédagogique et Psychopédagogie : la pédagogie de projet, méthode Freinet 

JP BOUTINET anthropologie du projet Puf 1990 pédagogies  

N GIAUQUE et C TIECHE CHRISTINAT(SD) la pédagogie Freinet, concept valeur pratique 

de classe, édition chronique sociale 2015 

 

Recommandations : Lettre de cadrage de lôANESM :  «  Lôaccompagnement des mineurs 

ayant des difficultés psychologiques perturbant gravement les processus de socialisation » 

2015/2016. 

Ces différents ouvrages et thématiques, sont donnés à titre indicatif (la liste nôest pas 

exhaustive) ils sont le support direct ou indirect de nos pratiques en permettant une meilleure 

compréhension des différentes situations.   
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VI.  LES RESSOURCES ET MOYENS DE LõETABLISSEMENT 

1  Les ressources humaines  

 

 

a) Lôencadrement 

Le directeur, il est le garant du cadre institutionnel de travail, il fait appel ¨ lôinvestissement 

des professionnels afin dôassurer les missions et le fonctionnement de lô®tablissement. 

Il positionne lô®tablissement sur le territoire en lien avec les strat®gies de lôARSEA. 

 

Les chefs de service, principaux cadres hiérarchiques du projet, sont les garants constants 

du fonctionnement de la structure en relation avec le directeur. Leur action commune sôinscrit 

dans le projet associatif de lôARSEA. 

 

 

 

CER 

Climont 

Budget 

accordé 

2014 

CER 

Kreuzweg 

Budget 

accordé 

2014 

Cumul  

Budget 

accordé 2014 
Créations 2015 

ETP  

Budget fusionné 

2015 

 
+ - 

Direction / Encadrement     3,300     3,000 

Directeur 1,00 0,30 1,30   -0,30 1,00 

Chef de service 1,00 1,00 2,00     2,00 

Administration / Gestion     1,00     1,00 

Technicien supérieur 0,50 0,50 1,00     1,00 

Services généraux     1,91     3,50 

Ouvrier Qualifié 1,00   1,00     1,00 

Surveillant de nuit 0,91   0,91 1,59   2,50 

Socioéducatif     18,86     18,86 

Educateur spécialisé 3,86 10,00 13,86     13,86 

Moniteur Educateur 4,00   4,00     4,00 

Apprenti ES  1,00   1,00     1,00 

Paramédical     1,04     1,04 

Psychologue 0,54 0,50 1,04     1,04 

TOTAL ETP 13,81 12,30 26,11 1,59 -0,30 27,40 
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Ils animent les r®unions dô®quipe, dôadmission, ils participent aux s®jours de rupture 

contribuent ¨ lô®laboration et ¨ lôactualisation du projet du CER comme ¨ la formulation de 

chacun des projets individuels des bénéficiaires accueillis. 

Ils sont les interlocuteurs de r®f®rence des partenaires et de lô®quipe pluridisciplinaire de 

chaque service 

Ils participent à la gestion administrative et financière du CER, en relation avec la 

secrétaire/comptable et sont responsables dôune caisse permettant les achats du quotidien 

 

b) Lô®quipe des travailleurs sociaux 

Lô®ducateur r®f®rent, assure la relation en alternance avec le chef de service éducatif.  

Il est plus particulièrement chargé du lien avec les partenaires extérieurs. Il contribue à 

collecter les ®l®ments permettant la construction dôun dossier dôadmission.  

Il participe, avec les psychologues du CER, à un travail dô®laboration permettant au jeune 

avec ses référents éducatifs et familiaux de participer à une évaluation concernant le 

parcours passé. 

Il contribue ¨ la prise de contact et accompagne dô®ventuelles visites dô®tablissement en vue 

de la mise en place du projet dôorientation. 

Lô®ducateur r®f®rent se charge en relation avec lô®quipe, le psychologue et le chef de service 

de la rédaction des projets individuels.  

Le psychologue à mi-temps sur chaque structure, intervient de manière régulière, si 

possible quotidienne. Sa contribution comporte deux volets : 

- Celui concernant les bénéficiaires, celui adressé au personnel. 

Concernant les jeunes : le travail psychologique sôorganise autour de trois approches : 

- Un travail dô®valuation des aptitudes et de la personnalit® de chacun des bénéficiaires sur 

la base dôune collecte de donn®es existantes 

- Lôapproche individuelle avec des entretiens personnels r®guliers qui visent ¨ reconstruire 

une personnalité écorchée 

- Au cours des entretiens : reconstruire sa trajectoire, mettre de lôordre, des mots, sur une 

vie, une histoire 

Concernant le personnel : le travail de r®gulation dô®quipe est tout aussi utile que 

lôaccompagnement des b®n®ficiaires est important. 
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Lô®quipe ®ducative est compos®e dô®ducateurs dont le plus grand nombre interviendra 

dans lôaccompagnement du quotidien du groupe et de chaque jeune. Tous participent aux 

séjours de rupture à raison de deux par année (soit 4 semaines au total). 

Chacun en fonction de ses compétences personnelles voire, qualifications professionnelles 

spécifiques, proposera des activités régulières auxquelles il sera clairement identifié. Ainsi le 

scolaire, le b¾cheronnage, lôinformatique ou certaines activit®s sportives seront plus 

particuli¯rement assur®s par lôun ou lôautre. 

Une éducatrice technique ou une conseillère en économie sociale et familiale sera 

responsable, en coordination avec lô®quipe ®ducative, le chef de service et lô®ducateur 

r®f®rent, de la restauration et de lôhygi¯ne des locaux comme de lôentretien du linge. Cette 

responsabilit® est partag®e avec lô®quipe des salari®s, plus encore, elle est assur®e 

concr¯tement avec lôaide ou lôintervention obligatoire des b®n®ficiaires 

Ainsi lô®laboration des menus, les achats, la pr®paration des repas, lôentretien de la 

maisoné sôint¯grent pleinement dans le projet éducatif. 

Le choix de recruter une éducatrice technique sur cette fonction donne une dimension 

éducative et formative à son intervention. Elle participe totalement à la vie de la structure 

ainsi quôaux r®unions dô®quipe. Elle peut °tre sollicit®e dans le cadre dôune prise en charge 

individuelle particulière. 

Les abords immédiats du bâtiment sont entretenus dans le cadre dôactivit®s sp®cifiques 

accompagn®es dôun ou dô®ducateurs 

c) Le personnel administratif 

La secrétaire de direction est à mi-temps sur les deux structures : elle coordonne les 

dossiers administratifs des bénéficiaires et du personnel. Elle assure la gestion comptable 

des factures et prend en charge les appels téléphoniques. 

Elle recense lôensemble des courriers et les traitent, suit les documents nécessaires au 

quotidien et sôassure de la sauvegarde des fichiers informatiques. 
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2  Les moyens logistiques  

a) La restauration, la lingerie, lôentretien des locaux et des abords 

ü Les repas sont confectionnés dans chaque structure avec du matériel de cuisine 

professionnel adapté qui répond aux normes dôhygi¯ne et de s®curit®. 

ü La lingerie : chaque structure bénéficie de deux laves linge et de deux sèches linge.  

Le matériel est utilisé sous le contrôle du personnel éducatif avec des produits 

adaptés. 

ü Lôentretien des structures est fait par les usagers et les éducateurs. Ils utilisent des 

produits dôentretiens professionnels qui répondent aux normes et qui sôinscrivent 

dans une charte dôentretien des locaux. Ils sont stock®s dans un lieu spécifique et 

fermé à clef. 

 

b) Le parc véhicule 

Il est constitué de :  

Véhicules 

2 trafics de 9 places 
2 Dacia de 5 places 
1 Rang Rover de 5 

places 
1 tracteur 

3 remorques 

 

Un carnet de bord répertorie le nom de lôutilisateur, les kilomètres effectués et la mission 

réalisée. Les éléments de sécurité sont contrôlés régulièrement par un professionnel de 

lôautomobile. Chaque semaine le chef de service lors de la r®union hebdomadaire sôassure 

du bon fonctionnement et de lô®tat du v®hicule.  

 

c) Le parc informatique, les outils administratifs 

Les outils disponibles sont les suivants :  

Matériels bureautique  

9 postes fixes 
6 portables 

2 photocopieurs 
2 installations téléphoniques 

3 téléphones portables  
2 fax  
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Les 2 bureaux éducateurs sont ®quip®s dôun poste informatique.  

Le personnel administratif (secrétaire chefs de services et directeur) b®n®ficie dôun outil 

informatique individuel,  

d) Les équipements liés au programme : sport activités de loisirs 

et culturels, soins, rééducation 

La mutualisation du matériel permet un éventail plus charnu des équipements existants mais 

également des compétences à la mise en pratique par les professionnels. 

Chaque service dispose de mat®riels informatiques ¨ lôusage des b®n®ficiaires utilis® sur des 

temps scolaire et sous contrôle du personnel éducatif.  

Pour les deux structures le mat®riel est au service des b®n®ficiaires sous contr¹le dôun 

professionnel. 

Afin dôoptimiser son utilisation, il est géré par des éducateurs référents qui veillent à son 

entretien mais également au renouvellement si nécessaire. 

Le stockage se fait en grande partie au service du CLIMONT où une salle fermée à clé est 

dédiée au rangement. 

En fonction des activités, le petit matériel (ballon, raquette de tennis de table etcé) sera mis 

¨ disposition des b®n®ficiaires en sôassurant dôune utilisation en adéquation du matériel 

fourni. 

Concernant les activités ponctuelles une location de matériel est effectuée en fonction des 

projets initiés. 

Le matériel nécessaire aux activités culturelles est loué.  

Une activit® p°che pendant la p®riode estival ¨ lieu gratuitement en ®change dôun entretien 

du site pour lôensemble des services du CER du Val de Vill®. 

Comme il nous a été demand® lors de lôAUDIT, le mat®riel m®dical et th®rapeutique est 

rang® dans une armoire ferm® sous clef, un carnet d®finit lôheure et le jour de la prise du 

traitement. 

 

 

 

 

 

 



CER Val de Villé - Projet dô®tablissement 2016 ï 2020 

 

 
58 

e)  Budget et suivi  

 

Un tableau de bord sur chaque site permet de suivre les dépenses.. 

Chaque site est titulaire dôun compte bancaire ouvert par lôassociation aupr¯s du CIC.  A 

terme il y a aura un compte unique. 

Pour effectuer les r¯glements des petites d®penses il dispose dôune carte de paiement et 

dôun ch®quier. Ex. frais relatifs aux usagers : cantines, scolarit®, inscription dôactivit®é. 

(Paiements dans la limite des plafonds mis en place par lôassociation)  

Ces outils de paiement sont détenus par le directeur.  

Chaque site d®tient par ailleurs une caisse dôargent liquide. Le directeur est responsable de 

sa gestion.  

Les comptes bancaires et les caisses sont alimentés par le service finance de la Direction 

G®n®rale par une avance de fonds apr¯s demande aupr¯s dôun cadre du service finance et 

justification des dépenses antérieures.  

Le CER transmet mensuellement les éléments justificatifs de dépenses à la direction 

financière conformément aux procédures associatives.  

Le directeur a d®l®gation pour engager les d®penses dôinvestissement sur la base du 

programme dôinvestissement ou du plan pluriannuel dôinvestissement approuv®s par les 

financeurs et dans la stricte limite des crédits autorisés. 

La Direction Financi¯re de lôassociation effectue par ailleurs un suivi très précis de la 

situation financière des 2 sites grâce à divers tableaux de bord auxquels le directeur a accès 

via le réseau informatique partagé :  

- Dépenses de personnel budgétés et réalisés ;  

- Suivi ETP, allègements bas salaires, indemnités journalières ;  

- Suivi des recettes et de lôactivit® (mensuel et annuel) ;  

- Suivi des dépenses de fonctionnement budgétés et réalisés ;  

- Suivi des indemnités de déplacement ;  

- Suivi des Plans pluriannuels dôinvestissement ;  

- Suivi des provisions de la structure ;  

- Suivi des résultats de la structure  
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VII LA DEMARCHE DõAMELIORATION CONTINUE DE LA 

QUALITE PLAN DõACTION 

 

1.  Les évaluations  

a) Les diff®rents types dô®valuations  

La démarche dôam®lioration continue de la qualité est nourrie par lô®valuation régulière de 

nos pratiques, et par les résultats de lôaudit r®alis® sur les 2 sites par les services de la PJJ. 

Des évaluations intermédiaires sont organisées : une évaluation des actions est réalisée 

tous les semestres. Elle porte sur la mise en îuvre et la pertinence des activités proposées, 

le rythme de la prise en charge, la cohérence du parcours proposé, les solutions de fin de 

séjour 

Des entretiens professionnels : un entretien professionnel est prévu une fois par an. 

Lôobjectif de cet entretien est dôaccompagner le personnel dans lô®volution de leur carrière, 

dans lôadaptation ¨ lôemploi, et la mise en place de formation ad hoc. 

Un plan de Gestion Prévisionnelle des Emplois et des Compétences sera élaboré, au niveau 

de lôassociation. 

Lô®valuation interne : lô®valuation des pratiques professionnelles et de leurs effets sôappuie 

sur le r®f®rentiel dô®valuation de lôassociation dont les thématiques se fondent sur le 

référentiel lié à la RBPP portant sur lô®valuation interne des ®tablissements social et m®dico-

social. 

 

Ce référentiel sera complété par la recommandation de 2015 « Rep¯res pour lô®valuation 

interne les établissements et services prenants en charge habituellement des mineurs/ 

jeunes majeurs dans le cas de la protection de lôenfance et / o½ mettant en îuvre des 

mesures éducatives ». 

 

b) La construction dôindicateurs de r®sultats et am®liorations de 

lôindividualisation  

Nous nous sommes fixés une année entre 2016 / 2017 pour assortir dôindicateurs de 

résultats, les effets escomptés de notre offre de services et pour en éprouver la validité : 

pertinence au regard des besoins des jeunes, cohérence avec les objectifs principaux et le 

projet personnalisé, efficacité au niveau des résultats obtenus/ à ceux escomptés. 
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Nous voulons également améliorer tout ce qui concerne le DIPC, et notamment lô®laboration 

co-construite du projet personnalisé, par la mise en place dôun processus li® au contenu du 

document individuel de prise en charge, permettant une plus grande réactivité dans les 

ajustements du projet au mieux des attentes et besoins de lôadolescent. 

Dans ce cadre nous prendrons en référence la lettre de cadrage ®labor®e par lôANESM en 

pr®paration dôune recommandation de bonnes pratiques professionnelles portant sur 

lôaccompagnement des mineurs avec difficult®s psychologiques perturbant gravement le 

processus de socialisation (2015/2016), Celle-ci nous donne des éléments de réflexion 

permettant de mieux prendre en compte les usagers dans toute leur complexité.  

De plus la recommandation indiquant les repères pour les établissements et services 

prenant en charge habituellement des mineurs/ jeunes majeurs dans le cas de la protection 

de lôenfance et / o½ mettant en îuvre des mesures éducatives (2015) sera un fil conducteur 

à notre réflexion.  

2.  Les outils de la loi 2002  et lõeffectivit® des droits 

Notre projet dôaction porte sur lôappropriation des outils de la loi 2002, pour les mettre au 

service du projet dô®tablissement et des projets personnalisés afin quôils prennent sens au-

del¨ de lôobligation l®gale, et quôils soient un véritable support à une relation contractuelle 

avec lôusager dans le respect de ses droits et de ses devoirs. 

 

a) Sécurité, intégrité, intimité 

Il sôagit bien pour nous de garantir lôeffectivit® des droits des usagers dans le contexte dôun 

CER, en luttant par la programmation, contre les situations de violence, en assurant le droit à 

lôintégrité et à la sécurité par une vigilance en alerte pour gérer les paradoxes entre risque et 

autonomie. Dans ce contexte il nous faut également articuler sécurité et respect de la vie 

privée en assurant pour les professionnels la possibilité de circuler dans tous les locaux et 

en garantissant le droit ¨ lôintimit® des adolescents dans leurs chambres grâce à un système 

de fermeture intérieure compatible avec lôintervention des travailleurs sociaux en cas de 

nécessité. 

Conformément aux préconisations de lôaudit 2013 sur le site du Kreuzweg, le bâtiment 

d®saffect® est en voie dô°tre s®curis®. 
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b) Accès aux soins et à la santé 

En ce qui concerne lôacc¯s aux soins, un généraliste reçoit à leur arrivée les jeunes en 

consultation pour un bilan de santé qui peut être également réalisé par le médecin de 

famille : les usagers ont le libre choix de leurs praticiens durant leur séjour. Nous avons 

également noué des partenariats avec un dentiste, un psychiatre, un cabinet dôinfirmiers 

libéraux, qui se déplacent, et avec lôh¹pital de S®lestat. Compte tenu de notre projet nous 

avons également des accès facilités à un médecin du sport. 

Lôinterdiction de fumer dans les lieux affectés à un usage collectif, est pour nous un point 

incontournable tant du point de vue de la santé que de la sécurité incendie. Cependant nous 

devons gérer cet interdit avec souplesse et détermination : en respectant les termes du 

décret tout en ne privant pas brutalement les adolescents de toutes leurs addictions. Nous 

avons pour le site du Kreuzweg déterminé une zone fumeur ¨ lôext®rieur de lôhabitation mais 

au sein de la propriété. Ce compromis nous permet dôinterdire formellement de fumer à 

lôint®rieur et dôautre part de protéger les jeunes des dangers de fumer « au bord de la route 

». 

c) Droit à la confidentialité 

Le droit à la confidentialité est respectée et peut trouver une extension dans le secret 

partagé : en effet le travail en équipe pluridisciplinaire nous conduit à prendre en compte 

plusieurs points de vue ce qui implique un échange de données entre professionnels 

strictement mis au service dôun accompagnement plus efficace.  

 

d) Droit à la pratique religieuse 

Le droit à la pratique religieuse, au respect des croyances est reconnu aux adolescents en 

lien avec lôinterdiction du prosélytisme dans un strict climat de neutralité, y compris pour 

lôalimentation. En cela nous respectons le principe de laµcit® tel quôil est repris dans le projet 

associatif. 

 

e) La continuité de la prise en charge 

La construction dôun planning avec des chevauchements pour le passage direct des 

consignes, est en phase dô®tude avec les Instances Représentatives du Personnel, pour une 

formalisation validée, dans cette attente le passage des consignes se fait mais de façon 

informelle. 
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De plus nous nous sommes fixés comme objectifs de travailler sur la question de la fin du 

séjour pour permettre des sorties du dispositif avec une suite assurée. 

La plupart des préconisations formulées par les auditeurs ont été prises en compte à travers 

le projet, ou sont en passe de mise en îuvre. 

 

3.  La lutte contre la maltraitance  

 

a) Principes généraux 

Notre volont® de travailler ¨ partir dôune ®thique irr®prochable, dans une logique où la 

bientraitance est dominante ne constitue pas à elle seule un antidote suffisant pour lutter 

contre la maltraitance. Il est nécessaire de mettre en place un dispositif faisant office de 

barri¯re de s®curit® et de signal dôalerte. 

Dans le respect de la dignité et de lôint®grit® des adolescents, ç mineurs d®linquants è, nous 

pouvons être appelés à les contenir pour les protéger de la violence quôils peuvent infliger à 

eux-mêmes ou à autrui, ce qui peut entraîner de la part des professionnels des 

comportements violents en retour, parfois pensés en termes de légitime défense. Dans ces 

situations, les groupes dôanalyses des pratiques permettent de démêler les faits, dôen 

prendre la juste mesure, de faire un pas de côté pour avoir une relecture plus objective de ce 

qui sôest r®ellement pass® permettant de rectifier un positionnement, et si les faits sôav¯rent 

graves, totalement inappropriés, alors toutes les mesures utiles pourront être prises y 

compris celle dôutiliser son droit dôalerte. Ces groupes dôanalyses permettent aussi de mettre 

à jour des situations qui pourraient devenir maltraitantes dôorigine plus diffuse dues ¨ 

lôorganisation de la prise en charge. La formation continue et initiale des travailleurs sociaux, 

les instances dôexpression pour les jeunes sont autant de freins à la maltraitance. 

Nous avons conscience de la rapidité avec laquelle un dérapage peut se produire aussi cette 

question est traitée au quotidien sans faux-fuyants, et une réflexion est conduite au sein de 

lô®quipe pluridisciplinaire sur les risques sp®cifiques ¨ ce type dô®tablissement au regard : 

ï des jeunes accompagnés, aux conduites imprévisibles et asociales, 

ï de la programmation mise en place qui repose en partie sur le dépassement de 

soi ce qui peut créer des situations de maltraitance non- intentionnelles, 

ï du positionnement des professionnels ï figures dôautorit® ï qui ne peut déraper 

vers lôautoritarisme, 
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ï des stagiaires et apprentis qui découvrent le secteur, quôil faut prot®ger du 

mim®tisme et de la surench¯re pour quôils puissent conserver un regard nouveau 

et critique sur le fonctionnement, et apprendre leur métier. 

Nous sommes particulièrement sensibles à lôorganisation du travail conçue : 

ï pour éviter de créer des états dô®puisement qui font perdre la lucidité sur les 

situations, 

ï pour faciliter les échanges pluri professionnels, et la réflexion sur la construction 

dôoutils permettant de rep®rer les risques et les faits de maltraitance à travers une 

vision commune des actes et paroles constitutifs des faits de maltraitance.  

La maltraitance implique une réaction rapide consistant à protéger la victime présumée, faire 

constater les atteintes sôil y a eu une maltraitance physique, signaler les faits aux autorités 

de contrôle et à la justice, informer les familles des victimes et/ou de leurs responsables 

légaux. 

Dans ce cadre il convient également de soutenir les victimes, et de prendre toutes les 

dispositions nécessaires ¨ lôencontre des personnes mises en cause. 

Pour ce faire nous avons mis en place une obligation de recenser et de signaler tous les 

événements indésirables dans ce cadre nous avons élaboré : 

 

b) Le protocole de signalement 

Des actes de maltraitance afin dôinformer sans d®lai les autorités administratives 

comp®tentes ayant d®livr® lôautorisation, ainsi que les autorit®s judiciaires en conformité 

avec la circulaire du 12 juillet 2011. 

Depuis 2015 un guide associatif de gestion des événements indésirables est disponible au 

sein des établissements et services.  

Cet outil comporte entre autre, le sch®ma de signalement dôun ®v®nement, la fiche de 

signalement à utiliser au sein de lôassociation, la fiche spécifique de signalement élaborée 

par les administrations de contrôle dont celle de la PJJ, une charte dôengagement de 

signalement. 

Le CER sôest appropri® lôensemble de cet outil. 

 

Lôaffichage des coordonn®es du service dôaccueil téléphonique (Numéro 119- Enfance en 

danger) est effectif dans les lieux suivants : bureau des ®ducateurs et pi¯ce dôactivit® des 

jeunes 
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4.  Les objectifs dõ®volution  

  
A court terme 

1 à 2 ans 

A moyen terme 

2 à 4 ans 

A long terme 

4 à 5 ans 

 

Action 1 
Prise en 

charge des 

jeunes 

 

 

 

Tout en gardant les 2 

modes dôacc¯s, 

harmoniser le mode 

dôadmission sur le site du 

Climont/Kreuzweg 

Structurer lôorientation 

post CER dans le sens 

dôune d®marche 

émancipatrice 

Avoir une vue 

dôensemble sur le 

devenir des jeunes 

Harmoniser les outils 

relatifs aux droits des 

usagers : 

- Livret dôaccueil et 
ses annexes 

- DIPC. 

Améliorer les outils, 

garantir le droit des 

usagers :  

le règlement de 

fonctionnement 

Des outils adaptés au 

service du projet 

 

Action 2 

 

La formation 

La prise en charge des 

troubles psychiatriques 

Approfondir la formation 

sur la gestion de la 

violence 

La sécurité routière 

Formation continue 

dôadaptation ¨ lôemploi 

en fonction de 

lô®volution des mineurs 

accueillis 

Formation spécifique 

en lien avec la 

programmation 

dôactivit®. 

 

Action 3 

 

Le partenariat 

Concrétiser le partenariat 

avec lô®ducation nationale  

Développer le 

partenariat avec les 

centres psychiatriques, 

Développer le 

partenariat avec les 

structures sociales et 

médicosociales, 

Lôensemble des 

partenariats feront 

lôobjet dôune 

formalisation par 

convention 

 

Action 4 

 

Gestion des 

ressources 

humaines et 

financières 

Mutualiser les 

compétences 

 

Développer la mobilité 

intra-équipes 

Mettre en place une 

méthodologie de gestion 

permettant une 

efficience des dépenses 

Arriver à une 

cohérence dans 

lôorganisation des 

ressources humaines, 

logistique et 

budgétaire 

 

Action 5 

 

Lô®valuation et 

la démarche 

qualité 

Construction dôindicateurs 

de résultats en lien avec 

lôoffre de services. 

Répondre aux 

préconisations des deux 

audits 

Réactualisation des 

principes et théories 

dôintervention 

Evaluation interne / 

Audits 2013 
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Conclusion  

Ce projet est construit pour 5 ans, durant lesquels nous auront à évaluer la validité de nos 

objectifs principaux à partir des critères que nous avons déterminés, nos objectifs 

op®rationnels que nous avons ®nonc®s sous forme dôoffre de services et pour lesquels nous 

avons des effets attendus. Il nous appartient de construire rapidement des indicateurs de 

résultats pour juger de lôefficacit® de notre projet au regard des objectifs que nous nous 

sommes fixés. 

Le plan dôaction qualit® sô®chelonne sur 5 ans avec des objectifs que nous pouvons réaliser 

progressivement comme indiqué dans le tableau. 

Lô®valuation des objectifs projets et des objectifs plans dôaction sont bien entendus li®s, et 

constitutifs de notre démarche continue de qualité en lien avec les deux audits réalisés pour 

chacun des sites. Les préconisations qui ont été formulées à la suite des 2 audits en 2013 

ont été prises en compte ou seront prises en compte (le tableau joint en annexe). 

Ce projet a ®t® ®labor® dans une premi¯re ®tape avec lô®quipe du CER, à partir de groupes 

de travail qui ont permis aux deux équipes de se rencontrer de travailler ensemble et 

dôint®grer peu ¨ peu lôid®e dôappartenir ¨ un m°me ®tablissement mettant en îuvre ses 

missions sur deux sites. Un pré-projet a été établi en équipe de direction, soumis à 

lôassociation qui a donn® son feu vert pour la poursuite des travaux sur les bases 

annoncées. 

La 2e étape du projet a consisté à recueillir des éléments complémentaires, à finaliser les 

objectifs principaux et opérationnels, à vérifier la coh®rence de lôensemble au regard des 

missions imparties, à veiller à clarifier les effets attendus, afin de pouvoir ®tablir lôimpact des 

pratiques mises en îuvre au regard des objectifs principaux. 

Conformément à la recommandation : « R®daction et animation du projet dô®tablissement ou 

de services », la rédaction du document a été confiée à un membre du bureau de 

lôassociation, qui a une connaissance de ce type dô®tablissement et a travaillé en lien avec le 

directeur et les chefs de service. La relecture du document et sa mise en forme ont été 

confiées au service qualit® de lôassociation.  

Un travail post- r®daction du projet est pr®vu avec lôensemble des ®quipes pour en faire un 

véritable outil de travail, et un instrument de progrès. 
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Annexes  

- Tableaux de mise en îuvre des pr®conisations des audits des 2 CER  

 
 

  

 
 

  

CER CLIMONT 

E
ff
e
ct

u
é 

E
n

 v
o
ie 

d
Ω
ŀ
Ŏ
ǉ
ǳ
ƛ
ǎ
ƛ
ǘ
ƛ
ƻ
ƴ

  
  

1 
¶        Garantir aux mineurs la possibilité de quitter leur chambre sans aide 

ŜȄǘŞǊƛŜǳǊŜ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩƛƴŎŜƴŘƛŜΦ   
X   

2 
¶        Assurer une conservation sécurisée de tous les traitements 

médicamenteux.  
X   

4 ¶        Proposer systématiquement lors des repas une alternative non hallal.  X   

5 

¶        Compléter systématiquement et en totalité les rubriques du DIPC afin de 
formaliser entièrement les projets individualisés de chacun des mineurs accueillis. 
Associer la famille du mineur à la rédaction de ce document. Dater et signer le 
document conformément aux dispositions de la note DPJJ 141/07 en date du 16 
ƳŀǊǎ нллтΣ ǎǳǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ ƭŀ ƭƻƛ Řǳ нκлнκнллнΦ  

X   

8 
¶        /ƻƴǎŜǊǾŜǊ ƭŜǎ ŎŜǊǘƛŦƛŎŀǘǎ ŘΩŀǇǘƛǘǳŘŜǎ ŀǳȄ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ Ŝǘ ŀǳ ǎǇƻǊǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ 

dossiers individuels des mineurs.  
X   

9 
¶        LƴŘƛǉǳŜǊ ǎȅǎǘŞƳŀǘƛǉǳŜƳŜƴǘ ƭŜ ƴƻƳ Řǳ ŎŀŘǊŜ ŘΩŀǎǘǊŜƛƴǘŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ 

prévus à cet effet (plannings des professionnels notamment).  
X   

10 
¶        Annexer la charte des droits et libertés de la personne accueillie au livret 

ŘΩŀŎŎǳŜƛƭ Řǳ /9wΦ   
X   

11 ¶        Trier et classer les contenus des dossiers archivés.  X   

12 
¶        Tenir un registre des admissions, conformément aux dispositions de 

ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [оом-2 du CASF.  
X   

3 
¶        aŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ƭŜǎ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛƻƴǎ ǊŜƭŀǘƛǾŜǎ ŀǳȄ ƴƻǊƳŜǎ ŘΩƘȅƎƛŝƴŜ I!//t Ŝƴ 

cuisine.  (site du Climont) 
bΩŀ Ǉƭǳǎ ƭƛŜǳ 
ŘΩşǘǊŜ 

6 
¶        ¢ǊŀǾŀƛƭƭŜǊ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘΩǳƴ ǇŀǊǘŜƴŀǊƛŀǘ ŀǾŜŎ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ǇŞŘƻ-

psychiatrique ŀŦƛƴ ŘΩŀǇǇƻǊǘŜǊ ŘŜǎ ǊŞǇƻƴǎŜǎ ŀŘŀǇǘŞŜǎ ŀǳȄ ōŜǎƻƛƴǎ ŘŜǎ ƳƛƴŜǳǊǎ Řǳ 
/9wΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩǳǊƎŜƴŎŜ ǇǎȅŎƘƛŀǘǊƛǉǳŜΦ  

  

X 

A moyen 
terme 

7 
¶        ¢ǊŀǾŀƛƭƭŜǊ Ł ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘΩǳƴ ǇŀǊǘŜƴŀǊƛŀǘ ŀǾŜŎ ƭΩ9ŘǳŎŀǘƛƻƴ bŀǘƛƻƴŀƭŜ 

ŀŦƛƴ ŘŜ ƎŀǊŀƴǘƛǊ ƭΩƛƴǎŎǊƛǇǘƛƻƴ ǎŎƻƭŀƛǊŜ ŘŜǎ ƳƛƴŜǳǊǎ ŘŜ Ƴƻƛƴǎ ŘŜ мс ŀƴǎ Ŝǘ ŘŜ 
ŘŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ƭŀ ŘƛƳŜƴǎƛƻƴ ǎŎƻƭŀƛǊŜ Ł ƭΩƛƴǘŜǊƴŜ Řǳ /9wΦ   

  

X 

A moyen 
terme 
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CER KREUZWEG 

E
ff
e
ct

u
é 

E
n

 v
o
ie

 
Ř
Ω
ŀ
Ŏ
ǉ
ǳ
ƛ
ǎ
ƛ
ǘ
ƛ
ƻ
ƴ

 

2 

¶        {Ŝ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ŎƻƴŦƻǊƳƛǘŞ ŀǾŜŎ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [омм-о Ŝǘ ǎǳƛǾŀƴǘǎ Řǳ /ƻŘŜ ŘΩ!Ŏǘƛƻƴ 
Sociale et des Familles relatif à ƭΩŜȄŜǊŎƛŎŜ ŘŜǎ ŘǊƻƛǘǎ Ŝǘ ƭƛōŜǊǘŞǎ ƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭǎ ƎŀǊŀƴǘƛ Ł 
toute personne prise en charge par des établissements et services sociaux et médico-
sociaux, notamment concernant la mise en place du Document Individuel de Prise 
en Charge, la mise en conformité du règlement de fonctionnement, la charte des 
droits et libertés de la personne accueillie, la tranǎƳƛǎǎƛƻƴ Řǳ ƭƛǾǊŜǘ ŘΩŀŎŎǳŜƛƭ Ŝǘ ŘŜǎ 
ǇǊƻƧŜǘǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŀǳȄ ŘŞǘŜƴǘŜǳǊǎ ŘŜ ƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞ ǇŀǊŜƴǘŀƭŜΦ   

X   

3 

¶        Accueillir uniquement des mineurs sur décisions judiciaires conformément 
aux textes suivants : 

X   

¶        [ΩŀǊǊşǘŞ ŎƻƴƧƻƛƴǘ όǇǊŞŦŜŎǘǳǊŜ Ŝǘ ŎƻƴǎŜƛƭ ƎŞƴŞǊŀƭ Řǳ .ŀǎ-Rhin) 
portant sur la ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŎŜƴǘǊŜ ŞŘǳŎŀǘƛŦ ǊŜƴŦƻǊŎŞΣ ǇŀǊ ŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ŘŜ 
ƭΩ9ǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ 9ŘǳŎŀǘƛŦ Ŝǘ tŞŘŀƎƻƎƛǉǳŜ ζ [Ŝ /ƘŃǘŜŀǳ ŘΩ!ƴƎƭŜǘŜǊǊŜ », situé à 
Bischheim du 11 Septembre 2009 

¶        [ΩŀǊǊşǘŞ ǇǊŞŦŜŎǘƻǊŀƭ ǇƻǊǘŀƴǘ Ƙŀōƛƭƛǘŀǘƛƻƴ Řǳ /ŜƴǘǊŜ 9ŘǳŎŀǘƛŦ 
Renforcé du Kreuzweg au Hohwald du 3 Mars 2011 

4 

¶        Sur le plan de la santé, se mettre en conformité avec la législation sur 
ƭΩǳǎŀƎŜ Řǳ ǘŀōŀŎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ Ł ǳǎŀƎŜ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦ ς décret n°2006-1386 du 
мр ƴƻǾŜƳōǊŜ нллс ŦƛȄŀƴǘ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜǊŘƛŎǘƛƻƴ ŘŜ ŦǳƳŜǊ Řŀƴǎ 
les lieux affectés à un usage collectifΦ aŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ 
ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜƳŜƴǘ ŀǳ ǎŜǾǊŀƎŜ ǘŀōŀƎƛǉǳŜ Ŝƴ ǎŜ ǊŞŦŞǊŀƴǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Ł ƭΩLƴǎǘƛǘǳǘ 
Natiƻƴŀƭ ŘŜ tǊŞǾŜƴǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩ9ŘǳŎŀǘƛƻƴ Ł ƭŀ {ŀƴǘŞ όŎŦΦ ŎŀǘŀƭƻƎǳŜ ǎǳǊ ƭŜ ǎƛǘŜ 
www.inpes.sante.fr) et au site www.tabac-info-service.fr. 

X   

!ƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŜǎ ƳƻŘŀƭƛǘŞǎ ŘŜ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳŞŘƛŎŀƳŜƴǘǎΦ  

5 
¶        {ŞŎǳǊƛǎŜǊ ƭΩŀŎŎŝǎ ŀǳ ōŃǘƛƳŜƴǘ ŘŞǎŀŦŦŜŎǘŞ ǎƛǘǳŞ Ł ƭΩŀǊǊƛŝǊŜ Řǳ ōŃǘƛƳŜƴǘ 

principal. Améliorer le rangement des pièces du sous-sol du bâtiment principal.  
X   

6 
¶        DŀǊŀƴǘƛǊ ƭΩƛƴǘƛƳƛǘŞ Ŝǘ ƭŀ ǎŞŎǳǊƛǘŞ ŘŜǎ ƳƛƴŜǳǊǎ ǇŀǊ ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ 

ŘƛǎǇƻǎƛǘƛŦ ƛƴǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ŦŜǊƳŜǘǳǊŜ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ŎƘŀƳōǊŜǎ ŎƻƳǇŀǘƛōƭŜ ŀǾŜŎ ƭΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ 
des éducateurs à tout moment.  

X   

8 

¶        9ƴ ǎΩƛƴǎǇƛǊŀƴǘ Řǳ ǇǊƛƴŎƛǇŜ ŘŜǎ ζ commissions de suivi », initier un travail de 
réflexion avec la Direction Territoriale Alsace et le Conseil Général pour améliorer la 
co-ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜ ǎǳƛǾƛ ŘŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭǎ ŘΩƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜǎ ƳƛƴŜǳǊǎ Ł 
ƭΩƛǎǎǳŜ du placement conformément à la lettre du DPJJ intitulée « aƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ 
décisions des conseils de sécurité intérieure du 8 juin 1998 et du 27 janvier 1999 
relatives aux centres éducatifs renforcés » datée du 25 Mars 1999 et à la 
ǊŜŎƻƳƳŀƴŘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!b9SM datée de décembre 2008 « Les attentes de la 
personne et le projet personnalisé ».  

X   

11 ¶        CƻǊƳŀƭƛǎŜǊ ƭŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ Ŝǘ ŘŜ ŎŀƳǇǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŜǎ ōƛƭŀƴǎΦ   X   

12 
¶        Assurer la traçabilité des effets personnels remis par les mineurs aux 

ŞŘǳŎŀǘŜǳǊǎ ǘƻǳǘ ŀǳ ƭƻƴƎ Řǳ ǎŞƧƻǳǊ όŀǊƎŜƴǘ Ŝƴ ŜǎǇŝŎŜǎΣ ǘŞƭŞǇƘƻƴŜǎ ǇƻǊǘŀōƭŜǎΧύ  
X   

13 ¶        Veiller à la validité des conventions partenariales.   X   
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1 
¶        Rédiger un projet ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ǊŜǎǇŜŎǘ Řǳ /ƻŘŜ ŘΩ!Ŏǘƛƻƴ {ƻŎƛŀƭŜ 

Ŝǘ ŘŜǎ CŀƳƛƭƭŜǎ Ŝƴ ǎŜ ǊŞŦŞǊŀƴǘ ŀǳȄ ǊŜŎƻƳƳŀƴŘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩ!b9{a Ŝƴ ƭŀ ƳŀǘƛŝǊŜΦ 
  

X 

à court 
terme 

7 

¶        Concernant la scolarité, mettre en adéquation la réalité de 
fonctionnement avec le plan de service. En lien avec la Direction Territoriale et 
ƭΩ!ƛŘŜ {ƻŎƛŀƭŜ Ł ƭΩ9ƴŦŀƴŎŜΣ ǇƻǳǊǎǳƛǾǊŜ ŀǾŜŎ ƭΩLƴǎǇŜŎǘƛƻƴ ŘΩ!ŎŀŘŞƳƛŜ ƭŜ ǘǊŀǾŀƛƭ ŘŞƧŁ 
ƛƴƛǘƛŞ ǇƻǳǊ ǉǳŜ ƭΩƻōƭƛƎŀǘƛƻƴ ǎcolaire due aux mineurs de moins de 16 ans soit 
ǊŜǎǇŜŎǘŞŜ Řŝǎ ƭŀ ǇǊƻŎƘŀƛƴŜ ǊŜƴǘǊŞŜΦ wŜǎǘƛǘǳŜǊ ƭŜ ǘǊŀǾŀƛƭ ǊŞŀƭƛǎŞ Ł ƭΩŀǘŜƭƛŜǊ ǎŎƻƭŀƛǊŜ 
Řŀƴǎ ƭŜǎ ǊŀǇǇƻǊǘǎ ŘŜ Ŧƛƴ ŘŜ ǇƭŀŎŜƳŜƴǘ ŀŘǊŜǎǎŞǎ ŀǳȄ ƳŀƎƛǎǘǊŀǘǎ Ŝǘ Ł ƭΩ!{9Φ 5ƛǎǘƛƴƎǳŜǊ 
les équipements informatiques pédagogiques de ceux destinés aux professionnels. 
Remettre systématiquement à chaque mineur le classeur des travaux scolaires 
réalisés durant le placement en CER.  

  

X 

A moyen 
terme 

9 

¶        Assurer la traçabilité de la prise en charge du jeune au sein du CER tout au 
ƭƻƴƎ ŘŜ ǎƻƴ ǎŞƧƻǳǊ Ŝǘ Řŀƴǎ ƭΩŀǊŎƘƛǾŀƎŜ ŀǇǊŝǎ ǎƻƴ ŘŞǇŀǊǘ ŘŜ ƭΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘΦ {Ŝ 
mettre en conformité avec la circulaire interministérielle (justice/culture) du 26 mai 
2010 relative à la gestion des archives des services déconcentrés et des 
établissements relevant de la protection judiciaire (annexe 2).  

  

X 

A moyen 
terme 

10 
¶        Ménager dans le planning des éducateurs un chevauchement des services 

permettant le passage direct des consignes.   
  

X 

A moyen 
terme 
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Organisation de la semaine du service CER KREUZWEG 
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